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Quiconque 
Veut épargner 


DE L'ARGENT 


Sur ses Achats 


MAGASIN DU BON MARCHE 


XXX 
Depuis que cette maison a changé de propriétaire, on est étonné 
des avantages qui y sont offerts. Voici la raison de ce changement dans 


les prix : J'ai acheté mes marchandises sèches, hardes-faites, coilfares, 
etc. etc,, des \ 


Meilleures Maisons 


DE QUEBEC ET DE MONTREAL, 
ET MES DÉPENSES GÊNÉRALES 


étant très légères, je puis vendre à 


MEILLEUR MARCHE 
Que Partout Ailleurs. 


Pour s'assurer de ce que j'avance, qu'on vienne me voir au maga- 
sin et je garantis entière satisfaction. 


UN SEUL PRIX. 
J. B. L'EVEQUE, ne ner rar 


Avenue Provencher, St-Boniface. 


D. Q—————_—— 


27-798 jno 


N'a qu'à faire 
une visile 
vise au 


nn 


La Marque 


Cherchez-là ici ! 

Une étiquette de soie pi- 
” quée dans la poche gauche 
intérieure. 

Elle indique la qualité, la 
grandeur et le prix des fa- 
bricants. 

Elle est là pour protéger 
les acheteurs de détail contre 
la surcharge et leur garantir la 
valeur offerte par les fabricants. 

Habillements prêts à être por- 
tés, et correction de la longueur des manches et des 
pantalons, en cas de besoin. 

Garantis sous le rapport de l’ajustement, de la 
mine et de la conservation de 
sa forme, tout aussi parfaite- 
ment que des habille- 
ments de commande 
qu’on payele double. 

Toute étoffe em- 
ployée est préalable- 
ment épongée, pour 
l'empêcher de fou- 


4 
“1 


ler. 
CRE . 
$10, $12, $15, $18, $20 
par habillement. 


options doté 
LA GARDE-ROBE “ FIT-REFORM ” 


342, Rue MAIN, | EUG. RICHARD), 


Vis-à.vis la rue Notre-Dame. Gcrant. 


L'un des Meilleurs Contrats d'Assurance 


EST ÉMANÉ PAR LA 
EST EMANE F8 


CONFEDERATION LIFE ASSOCIATION  rorovro- 


i i ie inconditionnelle et ab- 
La Nouvelle Police de 20 paiements sur la vie inc 
solument incancelable gacantit une police étendue et payée aprés ? 
ans, avec six modes de règlement à la fin de la période. Ceux qui 
désirent assurer leur vie devraient avoir les détails de ce contrat idéal, 


CHAS. E. KERR, Caissier. 
ADAM REID, Agent de la Cité. 
CONFEDERATION LIFE BLOCK, 


No. 467, Rue Main, 11-5-98 


du ManrroBA, dans les deux langues. 


D. McDONALD, Inspecteur. 


Winnipeg, Man. 
—————_—_—_—_—_———————_—_—_——— 

J'outes commandes pour impressions ex- 
écutées sous le plus court délai, aux ateliers 


journal ou l'imprimerie, le paiement des 


JOURNAL HEBDOMADAIRE. RS en po ren 


JOSEPH BERNIER, Avocat, Directeur. 


A. J. H. DUBUC. 


AVOCAT, SOLLICITEUR, NOTAIRE, 
ETC.. ETC, 


435,—RUE PRINCIPALE,--485. 
Winnipeg. 
Porte voisine de la Banque Hochelaga. 


Teléphone, 334. 


Theo. Bertrand, 


AVOCAT ET NOTAIRE, 
HOTEL -+- DE +- VILLE, 
SAINT-BONIFACE, - - MAN. 
la 1-9-95 


ALF. J. ANDREWS. à 
Joserx BERNIER. 


Andrews, Pitblado & Bernier, 


AVOCATS. 
Bloc ‘de la Banque d'Ottawa, 
No. 263, rue Principale, Winnipeg. 
Tel. No. 427. B. de P. No. 1289, 


J. A. SENECAL, 


Entrepreneur-Architecte. 
CE 22 


A construit les hôpitaux de St-Boniface 
et d’Edmonton, l’église de Ste-Anne, le 
couvent de St-Jean-Baptiste, une partie du 
couvent des SS. dde Jèsus-Marie, à Winni- 
peg, et construit actuellement le couvent 
de St-Boniface. s 


J. À, Senecal, 


St-Boniface, - Manitoba. 
6-7-98 la 


LIBRAIRIE : FRANCAISE 


ÉTABLIE EN 1895. 


I. PrTreLapo. 


Livres de prières, livres d'écoles, livres 
de lecture, romans jonrnaux, etc. 

Souscription pour tous les journaux de 
Paris œux prix de Paris Achats et 
échange de vieux timbres-poste. Deman- 
dez luformagigns par carte postale adressée 
à 


G. KR. VENDOME, 


290, RUE PRINCIPALE, WINNIPEG. 
6-7-98 


‘« C’est vers l’an 1730, dit le Dr Ashe, 
‘ que fut fabriquée pour la première fois la 
bière Porter, à Londres.” Ce nom fut 
donné au nouveau breuvage du nom des 
Stalwart Porter, les principaux consom- 
mateurs d'alors qui se ressentirent beau- 
coup des propriétés fortitiantes de cette 
bière, 


Les noms de Porter ou Bière furte 
sont synonymes. Nous désirons atti- 
rer votre attention sur cette bière faite 
de drêche pure (résidu de l'orge) et 
de houblon et très réconfortante pour 
les malade:, à cause de sa saveur parti- 
culière. 

Par ses qualités toniques, elle est 
agréable au pa'ais blasé, 

Cett: bière donne l'appétit et régu- 

larise le système. . : 

Bouteilles de toutes dimensions à 

partir d’une demi-pinte. 


EDWARD L. DREWRY 


Manufacturier et Importateur. 
22 6.98 WINNIPEG. 


Vin St. Nazaire 


Nous désirons donner avis 


AUX RR, MM, DU CLERGE 


que nous avons mainte- 
nant le VIN pe MESSE 


St. Nazaire 


.… RECOMMANDÉ PAR... 


SA GRANDEUR 
Mgr LANGEVIN. 


RICHARD & CIE. 


365 RUE MAIN. "VINNIPEG 


Sardines en boites . . . 5c 
Papier à mouches, 2 doubles-feuilles - &c 
Huile d'olive en canistre de 1 gal. 82.50 
Saumon en bhoites - - - 
Bon Thé Japon - . - 
Bon Thé noir - - -e - 
Excellent Thé noir, valeur extra - 


Grande réduction sur plusieurs lots de 
vaisselle. Magnifique assortiment de lam- 
pes, depuis 50 c. en montant. . 

Commandes par la malle sollicitées et 
expédiées avec soin et promptitude. 


PE 


E. L. CHABOT, 


Téléphone 507. 


primees, 
‘ Manitoba.” 


29-6-98 


Pour #1.50 ‘vous ‘aurez 
une. boite d’enveloppes im- 
aux axceliers du 


NAPOLEON III 


C'est le titre du troisième volume de | mûrement le pour et le contre, 


l’Empire libéral, que M. Emile Ollivier pu- 
blie. 

Nous en détachons, purement à titre de 
renseignement, les pages qu'on va lire. 
C’est un fragment du portrait que trace 
l'ancien ministre du souverain qu’il a assez 
intimement connu pour en pouvoir parler 
avec autorité : Quoique disparu, Napoléon 
reste une figure intéressante de l’histoire : 


Si, après avoir assisté aux con- 
seils de l'Elysée, vous aviez été 
admis à ceux des Tuileries, vous 
auriez trouvé le même prince, 
poli, réservé; modeste et bienveil- 
lant, ne disant ni de bien de soi ni 
de mal d'autrui, sans aucun. em- 
pressement à plaire, et cependant 
mettant très vite à l'aise, en con- 
fiance, en sympathie affectueuse. 
Le succès et la grandeur ne l'ont 
pas infatué, il n’a ni morgue, ni 
hauteur, ni emphase. En un 
point seulement il est autre: le 
masque de glace a fondu; il ne 
lâche pas la bride à ses senti- 
ments intérieurs, mais il ne les 
refoule pas, il les domine, ne les 
contraint plus ; avec quelque ha- 
bitude, on peut lire sur son visa- 
ge ouvert. 

Il a aussi ses émotions vives 
et subites, ces furie, non toutefois 
à la façon de Cavour. Même en 
son plus violent accès de mécon- 
tentement, il ne sait pas se résou- 
dre à décocher en face un repro- 
che dur on blessant, un propos 
cruel: il sait très bien braver, 
heurter les choses, il n’a quelque 
courage contre les personnes que 
devant son papier; alors il ne 
ménage rien. “Sa Majesté, écri- 
vait le maréchal Vaillant, est ru- 
de dans sa correspondance; l’ex- 
trême douceur, la patience de 
saint qu’elle a dans la conversa- 
tion disparaît entièrement dans 
ses lettres.” Le coup porté, à la 
première rencontre, il le cicatri- 
sait. ‘“ J’en aï reçu de bien ru- 
des, disait encore Vaillant, dont 
on m'a toujours témoigné du re- 
gret avec un abandon et une 
grâce vraiment touchants.”? 

#*+ 
L'empereur n'avait pas à re- 
douter qu'on np qu'il ré- 
gnait ; il tenait plus encore à ce 

u’on sût qu’il gouvernait. Peu 
de souverains ont été aussi im- 
personnels; aucun de ses actes 
n’a été dicté par un intérêt égois- 
te ou de famille, tous l’ont été 
par le bien public, par le désir 
de rendre son peuple grand et 
prospère. Toutefois, il ne sup- 
portait pas de voir d’autres se 
parer d’une résolution qui, même 
conseillée par eux, n'existait que 
par sa volonté. Prêt à supporter 
la responsabilité du mal auquel 
il nes’était pas opposé, il n’ad- 
mettait pas qu'on lui dérobât le 
mérite du bien qu'il avait per- 
mis : en ce sens, il était person- 
nel, ombrageux, jaloux de son 
pouvoir. Castellane lui raconte 
le passage de Saint-Arnaud à 
Lyon: “Ne s'est-il pas fait ren- 
dre plus d’honneurs qu’on ne lui 
en devait? Les troupes n'ont- 
elles pas bordé la haie, ce qu’elles 
ne doivent faire que pour leur 
Empereur ?” 

Dans sa conception du pourvoir, 
l'Empereur ne s'était pas assez 
rendu compte qu'un souverain 
dont le temps est dévoré par les 
exigences de la représentation of- 
ficielle, travaillât-il au delà des 
forces humaines, ne saurait suffi 
re seul à l’écrasante tâche de 
gouverner un Etat de premier 
ordre. Sans de grands ministres, 
il n’y a jamais eu de grand règne. 
Conçoit-on Henri IV sans Sully ? 
Tant que Louis XIV eut des Col- 
bert, des Louvois, des Lionne, 
ses affaires prospérèrent ; elles 
déclinèrent dès qu’il fut réduit à 
lui-même. Qu'aurait fait Guil- 
laume de Prusse sans Bismark ? 
et Victor-Emmanuel sans, La 
Marmora, Rattazi et Cavour ? 
“ Si le roi veut faire tont, écri- 
vait Cavour, il périra.” 

Dans ce gouvernement où 
l'Empereur voulait faire tout, sa 
principale qualité était l’audace. 
“Qui ne risque rien n’a rien”, 
m'a-t-il dit en une circonstance 
grave de sa politique intérieure ; 
au maréchal Vaillant qui lui re- 
présentait les périls de l'offensive, 
il répondait: ‘Si on ne veut 
pas s’exposer à être battu, il ne 
faut jamais livrer bataille” Son 
audace, comme celle des vail- 
lants, était d'autant plus tran- 
quille et ferme que les périls 
grossissaient : il la considérait 


alors comme étant la véritable 
prudence. Seulement, sans ré- 
flexion l'audace n’est qu'une té-| fort estimé.—Certainement, sire, 
mérité, comme sans persistance | répond le ministre d'État — Mais, 


C4 
BÉRUBÉ & CIE, 


Samnr-Boniracs, Manrrona 
Caxana. 


elle n’est qu'une velléité. Avant | celui-ci avait résolu de réserver | à la jambe et transporté à notre 
de s'engager il pesait lentement, | l'appartement à un autre savant, | hôpital” 

ù son protégé, M. Beulé. Ildécou-| “Les blessés du bombarde- 
parfois passait, pour un instant, |vre dans un coin de l'édifice ment de San Juan sont tous ve- 
avant de ce fixer, d'un parti à | quelques mauvaises chambres in- | nus à notre hôpital. Un jeune 
l'autre : c'est ce que les historiens | habitables ; il les attribue à M. | matelot d'Iowa, attaché au servi- 

qui n'ont Jamais mis le nez aux | Guignault, we ne peut les occu-|ce privé de l'amiral Sampson, a 
conseils ” ont appelé ses hésita- | per, et installe M. Beulé dans le | dû se faire amputer le bras droit 
tions. | | . u logement.—Avez-vous fait |par suite de sa blessure. Tous 

Son parti arrêté, il était imper-| ce que je désire pour M. Gui-|ces pauvres matelots sont admi- 
turbable. “Quand il a pris une|gnaut? demande l'Empereur | rables par la patience héroïque 
résolution, disait le maréchal | quelques jours après.—Certaine- | avec laquelle le endurent leurs 
Castellane, rien ne l'en détourne.” | ment, sire. souffrances, atroces parfois ; non 

“ Le trait principal de son ca-| 1len allait ainsi, dans les af-| moins admirables encore par la 
ractère, observait Malmesbury, | faires plus importantes. L'Em-| gratitude avec laquelle ils reçoi- 
est une obstinationsqui, soutenue | pereur n’était pas sans s’en aper- | vent le moindre service des reli- 
par un caractère fl atique, ré- | cevoir parfois ; souvent il en était gieuses.” 
siste à toutes les difiicultés.” avisé par la dénonciation d'un ri-|  ‘ Jusqu'à présent, nous n'avons 

Mais l’homme le plus décidé | xal par la lettre d’un informateur, enregistré qu'une vingtaine de 
se trouve tout à coup aux prises | par le hasard. Alors il gour- catholiques. Ceux-ci nous ont 
soit avec des forces connues dont | mandait le ministre pris en fau- | donné beaucoup de consolations 
il a mal calculé la puissance, soit|te: A Persigny, il écrivait : | en se rendant aux invitations de 
avec des forces imprévues qu’il} “Il faut bien que les ministres | leurs garde-malades qui les pres- 
ne soupÇçonnait pas ; alors, persis-|se pénètrent de l'esprit de la |saient de s'approcher des sacre- 
ter serait de la folie. Lui recu-| Constitution qui les rend respon- | ments avant de reprendre les ar- 
lait sans craindre d'être accusé | sables vis-à-vis de moi seule-|mes. Un homme de quarante 
de versatilité ; il reculait comme | ment, ce qui revient à me rendre | ans a fait sa première communion 
la machine qui _perce les rocs, | responsable de leurs actes. Ils ne | dans une de nos salles, il y a 
pour reprendre l’impulsion et re- | doivent donc rien faire d’impor- | deux semaines. Un autre‘ âgé 
venir plus vigoureusement en | tant sans mon assentiment.” (9|de soixante ans, sérieusement 
avant au moment propice; il|février 1863.) Les ministres s’in-| malade, a aussi réglé de vieux 
différait sans renoncer : c'est ce | clinaient, et recommençaient in- arrérages de concience. Hier 
Frame a appelé ses défaillances. continent. matin encore, un jeune Irlandais 

as plus que qui que ce soit, il| ‘“Gouverner par lui-même, a | qui ne s'était pas confessé depuis 
n'a pu mener à bout tout ce que| dit Saint-Simon de Louis XIV, | plus d’an an, s'approchait de la 
sa hardiesse tenace aurait voulu. | fut la chose dont il se piqua le | sainte Table dans notre chapelle. 
m1 surtout comme elle l'aurait | plus, dont on le loua et Îe flatta | Ces paisibles conquêtes nous font 
voulu, mais suivi et d'accord avec | davantage, et qu'il exécuta le oublier les sacrifices et les fati- 
soi-même, il n’a pas perdu de vue | moins.” 11 serait injuste d’ap- | gues de notre nouvellé mission.” 
un instant, au milieu des ater-| pliquer sans restriction un juge- 
moiemepts inévitables, le but fi-| ment pareil à Napoléon III. Sur- 
nal. | tout dans la première portion de 

Le bon sens et la mesure le|son règne, il a réellement gou- 
distinguent non moins que l’au-| verné lui-même ; dans les hautes 
dace. La science de la vie, selon | sphères, il a été vraiment le mat-| Sait-on qu'en Portugal, saint 
lui, était celle de la limite. Celtre de sa politique. Même alors, | Antoine de Padoue, par un rare 
qui était excessif lui inspirait |et à plus forte raison plus tard, | et curieux privilège, jouit des 
une aversion presque physique. | quand l’implacable maladie eût | honneurs militaires depuis près 
Pour le convaincre, il fallait lui | affaibli son activité, il n’a pas|de deux siècles ?—O'est le roi 
parler posément, sans brusquerie | été, dans les détails de l’exécu- | Jean V qui .ommença à les lui 
et surtout sans exagération. Per-|tion, plus obéi que Louis XIV, | rendre. 
signy s’est discrédité par la for-| ni moins mal secondé. C'était] En 1706, à la veille d'une batail- 
me emportée de ses conseils au-| vrai dans la politique intérieure | le et pour stimuler ses troupes, 
tant que par ses fanfaronnades | et surtout dans la politique exté- | il enrôla saint Antoine dans son 
d'influence. Les chimériques lui | rieure. régiment et fit rendre à son image 
déplaisaient à l’égal des excessifs, les honneurs que l'on rend au 
car nul ne l’a été moins. Son es- drapeau. 
prit juste et net, quand il prenait Il n'eut pas lieu de le regretter. 
la peine d’approiondir un sujet, Depuis, la statue a plus d'une 
allait droit aux solutions positi- fois vu le feu ;elle a même reçu 
ves et pratiques. Lui expliquait- une blessure, couverte d'ailleurs 
on une affaire ou une opinion, il par une décoration. 
écoutait attentivément ; s’il n’a- A cet hommage, le roi Jean VI 
vait pas d’objection péremptoire| Monsieur l’abbé L.-A. Duabuc, | en ajouta un autre. En 1814, dé- 
à opposer, il laissait aller. Mais |chapelain des religieuses des | férant au vœu de ses officiers et 
la dissertation se fût-elle prolon- | Saints-Noms de Jésus et de Ma- | complétant ce qu'avaient fait ses 
gée longtemps, si on avait laissé | rie, à ILochelaga, a communiqné | prédécesseurs, il nomma saint . 
échapper une contradiction ou|à la Smaine Religieuse de Mont-| Antoine lieutenant-colonel d'in 
un non-sens, il les relevait d’un | réal une lettre qu'il a reçue de | fanterie, dans un diplôme des 
mot décisif, et à l’occasion gai | la supérieure du couvent de Key | plus curieux. En voici la teneur : 
ou plaisant. West, Floride. Nous en extra-| “Le glorieux saint Antoine a 

On ne conteste plus qu’il ne| yons les passages suivants : contribué, nous en sommes con- 
fût très bon, mais de toutes les ‘“ Pour être juste, mon Père, il | vaincus, parsa puissante interven- 

ualités, c'est la moins royale :| faut que je vous dise que vous |tion, au rétablissement souvent 
elle incline les souverains à la | estimez trop hautement la con-| définitif de la paix dans l'empire 
faiblesse ou à l'arbitraire. Selon | duite que nous avonstenue. A-| portugais. En conséquence, nous 
le dicton du vieux Côme de Mé- | près tout, nous n'avons fait que | avons résolu de le nommer au 
dicis, on ne conduit pas les Etats | suivre le chemin du devoir; et | grade de lieutenant-colonel d'in- 
avec des paler nosler. La qualité | Dieu semble nous y mener telle-| fanterie. 11 recevra la paye d'u- 
royale, c’est la justice ; elle est la | ment par la main, nos bons amis- | sage des mains de notre maré- 
véritable bonté des rois. L’em-| nos mères et sœurs de là-bas nous | chal de camp, Richard-Xaveir 
pereur la possédait à un haut de- | y soutiennent si bien par leurs | Cubral de Cunha. Qu'on exécute 
gré ; cela corrigeait un peu l’ex-| sages conseils et surtout par les | notre volonté. 
cessif de sa bonté, sans cepen-| ardentes supplications qu'ils u-| ‘‘Nous avons apposé à ce décret 
dant détruire assez ce qu'elle | dressent au ciel en notre faveur, | notre signature royale, de notre 
conserva d’inquiétant et parfois | qu’à la fin, il me semble, nos| main, et le grand sceau du roy- 
d’intempestif. Il en convenait | mérites personnels seront passa- | aume. 

à la fin de sa vie. Causant à | blement minces. J'avouerai qu’au “Donné de notre capitale le 31 
Chislehurst avec une amie, il| moment où j'offris nos services | août de l'an 1814, après la nais- 
gémissait sur sa faiblesse d’au-|aux autorités militaires, en pré- | sance de Notre-Seigneur. 

trefois envers ceux qui l’entou- | sumant l'autorisation de la com- ‘JEAN, roi de Portugal. ” 
raient: ‘ Croyez-vous que mon | munauté, je sentis une profonde 0 

fils sera ainsi ?—Non, répondit-| émotion s'emparer de mon âme. 
elle, car il a de la sévérité dans | En sortant du bureau du com- MEURTRIERS 
le visage.—Tant mieux ! S'il doit | mandant, cette pensée me traver- | 
gouverner, il ne faut pas qu'il|sa l'esprit: Si quelques-unes de Quatre sauvages, quatre frères 
soit faible” mes sœurs tombaient sous le | un nom de Moses, fixés au platôt 

Son infériorité était que, très | coup des obus, ou victimes de la | .achés depuis quelques années 
instruit des théories de la guerre | peste, quelle peine j'en aurais. des une ile du lac Supérieur 
et de la diplomatie, très familier | Pour ne pas me laisser affaisser | ans le voisinage de Port Cold. 
avec les idées générales de la po- | sous le poids de cette appréhen-| well, ont été arrêtés pour meur- 
litique et de l'histoire, il ignorait | sion, je me dis aussitôt: Alors, |tre, ‘Ils ont été transférés à Port 
les détails et ne les aimait pas, | notre humble congrégation comp- | Arthur où l'enquète préliminaire 
sauf les détails militaires. “ Gou- | terait des martyres ! a eu lieu. Ilse découvre au'il 

. aires. © d , | qu'ils 
verner, c’est bien, disait-il triste-| Après avoir reçu l'approbation | n’en sont pas à leur premier cri- 
ment, mais il faut encore admi- | de nos supérieurs ecclésiastiques, | me ils ont fait des aveux. Ils 
nistrer.” Etilen était incapable. | celle de notre révérende mère | en seraient à leur cinquième et 
Il le sentait ; cela le rendait défi-| générale et votre chère lettre qui | même sixième Do Le me- 
ant de Jui-même, et donnait anto-| élève si haut nos aspirations, | vistrat les a condamnés à subir 
rité sur son esqrit à des hommes toute inquiétude disparut, et je eur procès, aux prochaines assi- 
qui lui étaient inférieurs, mais | puis vous assurer que nos jours en décembre. dans la pro- 
qui. connaissant les routines de | s’écoulent dans la paix et la joie vince d'Onterio pour trois meur- 
l'administration, lui en impo-|du Seigneur. Preuveévidenteque | tres. 
saient par de prétendues impos- | votre charité mérite plus de com- 
sibilités techniques auxquelles pliments que notre bravoure, 
il ne savait rien opposer n’est-ce-pas ?” 

Les ministres en abusaient.| ‘“ A l'heure qu'il est, nous a- 
Par courtisanerie, ils se donnaient | vons donné nos soins à quatre- 
rarement le courage de dire non, | vingts hommes de guerre, tant 
puis ils agissaient, suivant leurs | officiers que matelots. De ce 
volontés et non les siennes, ne | nombre, vingt-quatre avaient été 
les heurtant pas, les tournant. | blessés au combat, une dizaine 
Un beau logement était vacant | ont été opérés ici. Le capitaine 
dans un des bâtiments de l'Etat. | du torpilleur Winslow, Bernadou, 
—Vous le donnerez, dit l'Empe-| qui a vu tomber à ses côtés son 
reur, à M Guignaut, un savant | premier lieutenant, Bagley, et 
uatre de ses hommes, au feu de 


ardenas, a lui-même été frappé | WASHORN'S GUIDE AT RATE has 50 


SAINT ANTOINE DE PADOUE, 
COLONEL 


EMILE OLLIVIER. 


LES RELIGIEUSES DES 8S. NN. DE 
JESUS ET DE MARIE 


Et la guerre Hispano-Américaine 


Si vous 
propriété à vendre, an- 
noncez dans LE Maxi- 
TOBA, et vous trouve- 
rez de suite un ache- 
teur. 


avez une 


a 


4 


RTE NE AS 


care 


st. 27 


BE 


lonies est maintenant en pleine 
opération. Cette préférence con- 

Toutes communications concernant la siste à laisser rentrer au Canada 
rédaction du journal devront être adressées | ]es marchandises de ces pays à 

JOSEPH BERNIER, 25 par cent de réduction sur les 
DIRECTEUR. | droits imposés aux marchandises 
des autres pays. Ainsi, un arti- 
cle qui paye à la douane 20 par 
cent de droits quand il vient des 
Etats-Unis, n’en paie que 15 
quand il vient d’Angleterre ou 
des Indes Occidentales.' 

L'an des aspects fort discutable 
de cet arrangement c'est que 
l'Angleterre ne nous accorde au- 
cun privilège réciproque. Elle 
jouit pour son commerce de cet 
abaissement de notre tarif sans 
rien nous donner en retour ; notre 
commerce ne jouit chez elle d’au- 


cune préférence. 
© <——  — 


L'INSTRUCTION RELIGIEUSE 


A VIS 


ee 


Toute communication con- 
cernant des travaux d’impri- 
merie, ou les annonces dans le 
journal, devra dorénavant être 
adressée à MM. BÉRUBÉ & 
CIE, à qui devront aussi se 
faire les remises pour souscrip- 
tions au journal. 


Le Manitoba. 
: Mercrodi. 10 Aoat 1898 


LA QUESTION SCOLAIRE 


A une réunion du synode angli- 

can du diocèse de Huron, Ontario, 
on a adopté un rapport d'un co- 
mité déclarant que l’instruction 
religieuse est essentielle dans les 
écoles primaires. Des démarches 
seront faites auprès des autres 
synodes et des autres dénomina- 
tions religieuses afin que l’on s’en- 
tende pour demander la législa- 
tion nécessaire au gouvernement 
provincial. 


ae 


A Sainte-Rose 


L'espace dont nous pouvons 
disposer était pris quand nous 
est arrivée La Presse, avec un 
discours de M. Bourrassa, à Ste- 
Rose, sur la question scolaire. 

Ce discours appelle des recti- 
fications que nous ferons la se- 
maine prochaine. 

© —— 


LE SECRET DU PXOGRES DE SA LOCALTTE 


Nous avons trouvé, dans le 
Journal de Waterloo, l’article sui- 
vent que nous engageons nos lec- 
teurs à parcourir. Il s’agit de 
choses qui sont dans l’idée de 
tout le monde à peu près mais 
que l'on oublie trop souvent. 
Pourtant, mises en pratique, ebles 
pourraient engendrer des mer- 
veilles : 


Voulez-vous voir votre village 
ou votre ville grandir et prospé- 
rer; accordez-lui votre confiance 
et croyez que ses habitants sont 
capables de lui procurer cette 
prospérité et cet agrandissement. 

Gardez-vous de ne jamais dé- 
crier le lieu que vous habitez, ni 
ses institutions et établissements, 
quels qu'ils soient, ni son admi- 
uistration religieuse ou munici- 
pale, ni les hommes en vue qui y 
font affaires ou y représentent l’au- 
torité. 

Au contraire, voulez-vous que 
votre ville prenne rang entre les 
villes voisines et snit bien vue 
des étrangers, ne négligez rien de 
ce qui peut établir sa bonne ré- 
putation ; appliquez-vous à faire 
valoir son mérite et ses avanta- 

es,sans pour cela blesser la vérité. 
| n’est presque pas de localité 
qui n'ait quelque beauté qu'on 
ne peut trouver ailleurs. Ce sont 
ces avantages, naturels ou artifi- 
ciels, qu'il s’agit de faire valoir 
auprès des étrangersnous de- 
vrions dire auprès de tout le 
monde. 

Il est une autre chose essen- 
tielle pour assurer le succès et 
l'avenir d'une localité: ce sont 
les bonnes relations qui doivent 
régner entre tous les citoyens et 
la confiance et l’'encouragement 
qu'ils se doivent les uns aux 
autres. Faites faire ce dont vous 
avez besoin dans votre localité 
autant que possible; achetez-y 
les marchandises et provisions 
qu'il vous faut si elles s’y trou- 
vent. Encouragez vos hommes 
de professions, vos marchand, 
vos manufacturiers etc. Lors- 
que vous avez besoin de quelques 
raarchandises qui se trouvent 
chez vos cummerçants ne les 
faites pas venir de l'étranger sous 
le prétexte, souvent imaginaire, 
que vous pouvez ainsi épargner 
quelques sous. Encouragez les 
autres si vous voulez être encou- 
ragés vous-même. Vous épar- 
gnez quelques sous, dites-vous, 
en faisant venir telle et 1elle 
chose de l'étranger, c'est peut- 
être vrai; mais aussi vous contri- 
buez à ruiner votre marchands 
qui offre cet article en vente. La 
ruine de ce marchand, de cet in- 
dustriel, de cet honnête ouvrier, 
peut-être le commencement de 
la ruine de plusieurs autres. 


Voila des suggestions, qui sont 
comme l'expression du bon sens. 

Nous avions l'intention d'y 
ajouter quelques remarques. L'’es- 
pace nous fait défaut. Mais le 
sujet vaut la peine que nous y 
revenions, et nous y revien- 


drons. 
cu D © a 


DANS LE COMMERCE 


L'INSTRUCTION DANS QUEBEC 
Un mot des Fcoles du Manitoba 


Le gouvernement de Québec 
a décidé d'adresser gratuitement 
l'Enseignement primaire, une excel- 
lente revue pédagogique, à toutes 
les écoles catholiques de la pro- 
virice. 

C'est un acte dans la bonne di- 
rection et dont le gouvernement 
est loué par la presse, sans dis- 
tinction de parti. 

Nous sera-t-il permis à ce pro- 
pos d'observer que cette mesure, 
qui rencontre aujourd'hui les 
sympathies de tout le monde à 
Québec, il y a quinze ans que la 
section catholique du Bureau d’E- 
ducation dans la province du Ma- 
nitoba l'avait prise, sur la sugges- 
tion du surintendant des écoles à 
cette epoque? Chaque école ca- 
tholique de notre province, avant 
1890, recevait une copie soit de 
l'Enseignement Primaire, soit du 
Journal de l'Instru‘tion Publique, 
Jeux publications de la Province 
de Québec. | 

Dans nos rapports avec cette 
province, il se mêle toujours des 
sentiments de considération et 
d'équité. (C’est pourquoi l’on 
avait réparti entre ces deux pu- 
blications les sommes destinées à 
cet objet. 

Nos adversaires ont attaqué 
nos écoles et leur administration. 
Nous profitons de cette occasion 
pour démontrer que sur ce point, 
comme sur d’autres, nous n’étions 


pas rétrogrades. 


L'Eglise d'Angleterre et le 
Divorce 


Les évêques anglicans, en An- 
gleterre, viennent de faire une dé- 
claration importante au sujet du 
divorce. Ils affirment catégorique- 
ment l'indissolubilité du lien 
conjugal et conseillent au clergé 
de dissuader leurs ouailles de 
toute pensée de convoler en se 
condes noces, après le divorce. Et 
si lesdivorcés demandent à l’église 
de bénir leur second mariage, les 
évêques leur conseillent, en pa- 
reilles circonstances, de se. con- 
tenter du mariage civil. Décidé- 
ment, le retour vers les doctrines 
de Rome s’accentue de plus en 
plus dans l’Église anglicane. 

Se À 
BOSSUET 


— 


Le grand orateur et le puissant 
écrivain que fut Bossuet, n'avait 
pas encore de monument pour 
rappeler sa mémoire aux généra- 
tions qui se succèdent. Il est 
vrai que ses œuvres immortelles 
le préservent assez surement de 
l'oubli. Toutefois, il est éton- 
nant de constater que l’évêque 
de Meaux n'ait pas encore son 
monument quand tant de médio- 
crités ont reçu les honneurs du 
marbre ou du bronze. Voici que 
cette omission va être enfin répa- 
rée. Mgr Briey, l'évêque actuel 
de Meaux, a pris l'initiative du 
mouuemeut. Un comité, auquel 
NN. SS. les archevêques de Qué- 
bec et de Montréal ont été invi- 


Les traités de commerce que 
l'Angleterre avait avec la Belgi- 
que et l'Allemagne sont devenus 
caducs le premier de ce mois, par 
suite de la dénonciation qu'en 
avait faite le cabinet de Londres, 
l'an dernier. | 

Le tarif de préférence établi 
par lè parlement canadien en fa- 
veur de l'Angleterre et de ses co- 


LE MANITOBA. 


un | Ea leur montrant le Ciel ..… Portez-leur donc 


tés à se joindre, a été formé sons | de Marie, qui tiennent à Vico, ct = 
ns pps de FRE mer er : ds ar gp Pr Dont votre sainte ardeur A d'embraser O U Z 1e {r) e 
nal Perrault, pour mener l'œuvre | 47° Par pius ; lies die. 


jes bon, enfants voulurent lui 


à bonne fin. présenter l'adresse suivante, en |; cr a : | : 
° [nez-vous.. 
LA CONFERENCE DE QUEBEC mn A l'autel, Monseigneur, toujours bémssez- F 14 UC N 14 ue 
onseigneur, , | 


Nous avons déjà dit qu'il doit an on du seen ça Depuis que ce-qui préoblle ‘est 
se tenir à Québec, une conférence | pe fêter un Prélat que le ciel nous envoie. | écrit, les dépêches annoncent que 
dont la mission est de régler à | Quel ange vous inspire, en ces heureux | Sa Grandeur Mgr Langevin est 
l'amiable les différentes questions : . … [Dnstants,, | parti mardi soir de Liverpool, à 
= : ne telle bonté pour de faibles enfants ? bord du Campania. L'on peut 
en litige entre les Etats-Unis, | ,;, c'est Jésus lui-même, au cœur plein | donc espérer que Sa Grandeur 
Terreneuve ét le Canada. La [de tendresse, | sera au milieu de nous d'ici à une 


date de sa première séance est | Qui vous ineline ainsi vers notre petitesse. quinzaine de jours. 


fixée au 23 août Devant notre Sauveur, nous le comprenons 
L'Angleterre et la Russie 


Annuel... 


— DES — 


CATERER 


Boulangers, Bouchers, 
Epiciers, ete., 


A : [bien, 
Les commissaires sont, pour les | ]1 est doux d’être peu, il est doux d’être 


Etats-Unis [rien. 

Le sénatear Fairbanks, d’In- | Y°"s venez, Monseigneur, pr ler notre! On craint une rupture AU PORT AGE DU RAT 

jana, le sénateur Gray, du Dela- \ "ÿ ces deux puissantes nations. 
vrare, le congressman Dingley, | "vent les vœux qu'une eut vo | iris pen amicales de- : 
John A. Kasson et John W. Fos- | à, yous nous bénissez comme le doux Sau- | PUIS deux ans en sont aujour- LE 23 AOUT PROCH AIN 
ter. [veur |à un tel point qu sr eee de 

Pour l’Angleterre : Dont le croix radieuse brille ri Logis oc . ES Les trains partiront de Winnipeg 

Le baron Herschell, sir Wilfrid |, Liobles où Chine, st'e'ést À os 
Laurier, sir Richard Certwright ete, lenel mule ss cuscilint a 7 heures, 7.30 heures, à 8 heures a. m. 
pod ous. rhiars d'ét mere qi D'une commune voix, nous acclamons un Il y a eu échanges de paroles | à 

bat, pu mess. (Père. |agressives. L'Angleterre se pré- et laisseront le Portage du Rat 
James Winter, de Terreneuve. | Nous meliôns à vos pieds le présent, l'ave-| pare à toute éventualité: se h dans 1 

M. H. Bourrassa, le député de _[nir. | flottes sont mises en état de se eures ns la soirée. 
Labelle, sera le ms tes Onne- LP ER MES, js le l'battre eng 008 et les dépar- aux mêmes ée 

ï À fs ! |tements de la guerre autant que 
dien de la conférence. Votre âme de Pasteur, peut-être se dé- | ti : 

Les questions suivantes seront [sole mnedier g 5-1ar- ati elle LE VA PEUR KEEN ORA 


En voyant mépriser la divine parole 
Par le monde pérvers à qui Dieu tend les 
[bras ; 


l'objet des délibérations des com- 
missaires : 


aussi, fait des préparatifs formi- 
dables. L'’Angleterre possède la 
plus grosse flotte du monde et la 


fera trois Excursions de Dix Miles à WOLF ISLAND; Prix 
de Passage, 25 Cents. 


10 La pêche des phoques dans | L'Archevêque et Jésus pleurent sur les gros : | 
la mer de Behringet dans leseaux! _ [ingrats. _. + que de terre la plus Il y aura Danse. Dans l’Après-midi, Régntes sur le 
in Lame re . sculu Ar dix st —"# — Lac des Bois, au cours desquelles aura lieu une course entre 

C ; 


O Père, écoutez-nous, voici notre promssse : 
Plus on s’éloignera de l’aimable Sau ‘eur 
Plus nous voulons l'aimer, lui donner notre 


l’Atlantique et du Pacifique et 
dans les eaux communes aux 
deux pays. 


LA GUERREI]C, GAUDAUR ET J. HACKEIT 


30 Délimination de la frontière Sa loi Divine, en nous, pour . " 4 Août—Les hostilités n'ont M. J. G AU DAUR, le Champion Rameur du Monde, sera 
de l'Alaska, par des experts légaux [s'inscrire | pas cessé malgré les démarches |) ,{ Ramera Probablement. 


et scientifiques. 

40 Transit des marchandises 
d’un pays à l’autre, soit par terre, 
par mer, par rivières OU par cCa- 
naux. 

50 Transit des marchandises 
parties d’un des deux pays pour 
se rendre dans l’autre. 

60 Travail des étrangers, des 
Cañadiens aux Etats-Unis et des 
Américains au Canada. 


Ainsi que le cache s’imprime dans la cire, 
Puis à côté du nom de ce Maitre éternel 
Va se graver aussi votre nom paternel. 
Au livré de nos jours, votre béni passage 
Deviendra l'ornement de la plus sainte 
. [page, 
Et dans Je livre d’or, ouvert au paradis, 
Près devous, bon Pestaur, on verra les 
[brebis. 


faites pour obtenir la ee L'on 
ne s'accorde pas à Madrid au 
sujet des conditions. Quelques 
uns veulent la paix à tout prix; 
d’autres veulent continuer la 

erre dans l'espérance d'amener 
es grandes puissances à interve- 
nir. 

5 Août—Le général Shafter se 
trouve maintenant à la tête d'une 


PRIX ALLER ET RETOUR AU 
PORTAGE DU RAT À 


D. McDONALD, 
Secrétaire. 


:: 61.00 


K. J. JOHNSTON. 
Président. 


Dans le Monde Politique 


Que chacune de nous s'écrie avec bon- 


To Droits miniers dusujet d'an |, vise «à Grandeur! oui vive Mancei oo Phases deu Sir Wilfrid Laurier était hier, à 
des deux pays dans l’autre pays. {gseur!” | américain a décidé de rapatrier| Winnipeg et il est reparti ce 


matin pour l'Est. 
*** 

Le 13 da courant, il y aura Na- 
inka une assemblée politique où 
‘honorable M. Foster et Then. 

Hugh J. Macdonald parleront. 
"+ 
Le Lieutenant-Gouverneur Mc- 
Innes a renvoyé d'office le premier 
ministre Turner, dans la Colom- 
bie Anglaise. (C'est la sensation 
du moment. 


80 Modification ou concessions 
mutuelles au sujet des droits de 
douane. 

90 Révision de la convention 
de 1817 relative aux navires na- 
viguant sur les lacs 

100 Délimitation plus précise 
des lignes frontières sur terre ou 
sur eau, partout où il y a contes- 
tation. 

110 Réciprocité des droits de 
sauvetage. 


cette armée immédiatement. 

Espagnols ont battu hier à 
Cuba une bande d’insurgés qui 
s'étaient jetés sureux. L'on con- 
sidère toujours à Madrid les con- 
ditions imposées pæ les Etats- 
Unis. 

6 Août—Le bruit court depuis 
hier à Madrid que les Etats-Unis 
ne demandent pas seulement une 
entrepôt de charbon et une 
bonne étendue de terrain aux 
Philippines, mais exigeront de 
plus Manille et Subig Bay. Cette 
nouveile a provoqué à raison 
l’indignation chez les Espagnols. 
Les Américains font preuve d’une 
gloutonnerie sans exemple en 
s'acharnant à piller une na- 
tion vaincue. L'on peut main- 
tenant s'expliquer pourquoi l’Es- 
pagne a été si lente a répondre 
anx Etats-Unis. Plusieurs à Ma- 
drid veulent guerre plutêt qu’ac- 
cepter des conditions aussi péni- 
bles. Cette nation valeureuse 
qui s’est battue tant de fois pour 


Le 24 juin, Sa Grandeur était 
à Ajaccio, capitale de l'ile. Fai- 
sant visite au couvent des Sœurs 
de Saint-Joseph, l’un des princi- 
gr pensionnats du pays Corse, 
es élèves lui présentèrent l’a- 
dresse suivante : 
A Sa Grandeur Monteigneur Langevin, Ar- 
chevêque de Saint-Boniface. 
Le fsoleil empourprait de ses derniers 
[rayons 
Les champs de la Judée, 
Et la brise embaumée 
Inclinait doucement les épis des sillons. 


Les Cultivateurs 
Qui ont des 
Produits a vendre 


Feraient acte de 
Sagesse en allant 
les offrir en 
vente à 


J. B. LAUZON, 


BOUCHER, 
Etaux 6 et 7, Marché de WINNIPÉG. 


LA LEGISLATURE D’ONTARIO 
COLONISATION 


Cette législature est en session 
extraordinaire depuis le 3 août. 

L’hon. M. Evanturel a été élu 
de nouveau orateur de la cham- 
bre. 

Le but principal de cette ses- 
sion est d'adopter une législation 
concernant le vote des constables 
chargés de maintenir l'ordre aux 
bureaux de votation. 


Assis sous un palmier à la cime ondo- 
[yante, 

Jésus se reposait. La chaleur accablante, 

Emperlait de sueur son front pur et Divin : 

Ses pieds s'étaient meurtris aux cailloux du 
[chemin. 

Autour de lui, les douze écoutaient la pa- 


[role 
De ses lèvres tombant'en douce parabole. 


On annonce que le 30 août cuu- 
rant et le 15 septembre prochain 
il partira de Montréal des trains 
excursionistes pour le Mauitobaet 
le Nord-Ouest. Le premier sera 
accompagné du Rev. P. Blais, 
spécialement chargé par Mgr 
Langevin de promouvoir la colo- 
nisation. 

Nous voyons par le Trifluvien|. 


Mais on avait appris au village prochain 
Que Jésus revenait des rives du Jourdain : 
Chacun le voulait voir, et les foules croyan- 


lis obtiendront. 


LE PLUS HAUT 


Aux dernières élections géné- , : ‘ 
: à [tes |les autres espère toujours que les |. RS 
rales dans Ontario, ces constables Sur ses pes se pressaient avides, frémis- | autres Pts gt nées ph pour | 4ue le Rev. P. Blais était aux PRIX DU MARCHÉ 
ont voté. L'opposition prétend: - [santes, lelle dans les circonstances difi- | Trois-Rivières la semaine der- Pour le beurre, les œufs et tous les 


Et Jésus; oubliant les fatigues du jour, 
Enseignait, consolait, prodiguait son 
[amour. 


nière. 

D'une autre part, nons lisons 
dans la Presse. 

MM. C. Boisvert, R. Champoux 
et P. Cyrenne, de Bécancourt, 


sont de retour du Manitoba, après 
une visite de trois semaines, (Ces 


ciles où elle se trouve. En at- produits de la campagne. 
tendant, Porto-Rico se prépare à 
recevoir Miles. Ce général aura 
du fil à retordre. Porto-Rico est 
bien situé et bien défendu. 

8 Aoùût—L'Espagne a accédé 
aux conditions des Etats-Unis, 


qu'il n’en avaient pas le droit. 
Si cette prétention étaient main- 
tenue, plusieurs élections s’en 
trouveraient affectées. 


De tout petits enfants âu cœur plein de 
[tendresge, 

Du bon Jésus aussi voulant ane caresse 

Vinrert timidement s’ébattre auprès de 


La Session au Nord-Ouest 


: | (lui; | Nous donnerons à nos lecteurs le Messi " 
La session de la législature du | Mais les apôtres saints: ‘ Allez pour au- | texte decesconditions lorsqu'elles essieurs ont été si agréablement 
Nord-Ouest commencera le 16 [iourd'hui, | seront publiées. Le gouverne- | "PS d'y trouver non seule- LE CHEMIN DE FER 


ment des terres fertiles, mais à 
bon marché et faciles à cultiver, 
que dans l’interêt de leurs en- 
fants, ils ont décidé d'aller s’y 
établir. 

.I1 est regrettable, disent-ils 


Laissez-nous, dirent-ils, méditer en silence, 
Allez jouer au loin.” Touché de l’inno- 
[cence, 
De ces blonds ché: ubins, de leur simplicité : 
Jésus, les rappelant, reprend avee bonté : 
‘“ Laissez venir à moi tous ces petits en- 


ment espagnel accepte parce- 
qu'il est fcrcé de le faire mais en 
même temps se plaint de la ri- 
gueur avec laquelle l'Espagne est 
traitée. 

La réponse de l'Espagne sera 


août prochain. Les députés sont 
convoqués pour cette date. 

C’est la dernière session avant 
les élections. 


ORTHERN PACIFIE 


Peut vous vendre des Billets 


[fants ; de Moss wun plus grand nombre de POUR LE SUD. 
LE SERVICE RAPIDE î : L 
Au royaume des cieux, ils seront les plus EE ss janadiens des Etats-Unis et de} Ligne de première classe pour Minna 
ra [grands. q TaRsn la province de Québec, ne pren- | polis, St-Pau!, Chicago, Duluth, ete. 14 


ment au président McKinley. La 
guerre touche donc à sa fin , l’Es- 
pagne en sort intacte dans son 


Petersen et Cie, qui avaient 
passé un contrat avec le gouver- 
nement fédéral pour l’établisse- 


Il impose sur eux sa main toute Divine 
Et repart, escorté de la troupe enfantine. 


seule ligne aux trains de laquwile sont atta- 
chés des chars réfectoires et des chars Pu:- 


man 
VERS L'EST. 


nent pas la peine d'aller voir 
nos belles et immenses plaines de 


Monseigneur, 


A de d ; uonneur:ilest douteux qu'ilen soit | l'Cuest. 
arr d se mr na ci . er Le ciel, comme sux enfants que Jésus b6- | de même pour les Etats-Unis. | nr Las taux les plus réduits, vers tous ls 
gation entre le Canada e n- _ [nissait, 9 Août—M. Cambon a recu la Re 8 Kia Uni - Peu “ cù _ a el des 
gleterre, n’ont pas réussi à trou-| Vient de nous accorder un insigne bien- réponse de l'Espagne et ru pré- Ayent dl iseciéenente ie dues 


Il y aura des régates le 17 et 
le 18 courant sur la Rivière Rouge. 
Toutes les lignes de chemins de 


[fait ; 
La Vierge l’a prié, la Vierge Immaculée 
Vous a cdnduit à nous, de sa main bien- 


autres lignes, et faisant la route à grande 
vitesse, au gré des voyageurs, ou leur don- 
nant la facilité de s'arrêter aux grandes 
cités échelonnées sur la route. 


sentera probablement aujourd’hui 
à McKinley. On ignore ce qu'est 
cette réponse. Les dépêches de 


ver le capital nécessaire au succès 
de cette entreprise. 


C'est à recommencer. [aimée. | » fer donneront des excursions à 
Un écho nous a dit: “ Voici un Bon-Pas- | C® SOIT le diront. | très-bas prix pour la circonstance. VERS L'OUEST. 
SA GRANDEUR MGR L'ARCHEVE- [teur, 10 Août—M. McKinley a reçu |Ces régates promettent d'être! Pour le Kootenay (le seul service come 
QUE DE SAINT-BONIFACE Enfants, inclinez-vous aux pieds de sa Gran- | la réponse de l'Espagne au sujet | très-intéressantes : des rameurs | Pet par chemin de fer) ou pour Victoria, 
[‘ieur. de la paix. Cambon a eu renommés viendront de Toronto ancouver, se raccordant aux hgnes de 


navigation transpaciliques pour le Japon 
et la Chine. Be raccordant aussi aux 
lignes de bateaux faisant le service des 
côtes : excursions spéciales vers l'Alaska. 
Faisant le service le plus rapide, dans les 
meilleurs trains, jusqu'à San Francisco et 
autres points de la Californie Chars tou. 
ristes Puiman jusqu à San Francisco, di- 


Son magnanime cœur, sa bonté paternel]! : 
Rappellent de Jésus l'admirable modèle ; 
Une céleste voix plus douce que le miel 
S’en va le proclamant un messager du ciel ; 
Cyrnos a tressaiHi, et sous sa main bénie 
Les airs ont dû vibrer d’une sainte har- 


une conférence d’une heure et 
demie avec le Président McKin- 
ley et le secrétaire d'Etat Day. 
Ce dergier a déclaré que rien ne 
pouvait être divulgué maintenant 


et de Victorta, B. C, pour lutter 
contre les Winnipeg. Les ra- 
meurs de Winnipeg qui ont con- 
couru avec tant d'honneur à 
Henley, l’année dernière Jutte- 


La rentrée au paysde Monsei- 
eur l’Archevèque est prochaine. 

es lettres reçues à la fin de la se- 
maine dernière nous disent que Sa 
Grandeur doit s’embarquer le 18 


août pour revenir. Sirien ne l’o- + 5 ie 1. [à Ce sujet. ront ici aux prochaines régates. tement et ! ent de cl 
bli Spor ae dans la Province ns — … En attendant l'on se bat tou- Laisse SLPaul tous les mercredis. Los 
de Québec,en route, Elle sera donc inrsienesr, jours. Hier à Porto-Rico, il y a! N'oubliez pas de visiter le |"°rt#eur" de Manitoba qui desireront 
ici dans la dernière semaine du | 1! nouvséfait bien doux de vivre sous vos | eu une bataille sanglante entre magasin du Bon Marché pour Pur. 1 + Le org ere 
mois. | | | [lois ; Espagnols et Américains. Les vos marchandises sèches, hardes, | excursions durant toute l'année, 
L'un des incidents du voyage | Oui, os nos cœurs seraient dociles à votre | dépêches disent qu’une cinquan- | faites, chaussures et coiffures-| POUR L ES VIEUX PAYS 
, > [voix; |taine d’Américains ont été tués , : : ” 
de Mgr l'archevêque est sa visite| ur parmi sons, dans pote 1e ni lot 250 du côté des Ra A chez. J. B. L'ÉVÊQUE, Ave. Pro-| ne nrvés et billeu. doué li roëts cet 
à 0. re dur S [chère ; P ù vencher, St-Boniface. plète gr pour toutes les on re — 
qu'i ya reçu avéc ae gran Tout vous proclame ici, et Pasteur et bon rer = _— | Mers de Montréal Bo-ton, New-York et his 
F , . ladelphie en Angleterre et div 
égards. Il y a conféré les sacre- [Père | Le Manitoba est en vente chez N JEUNE HOMME, pourve d'un per. D SD do e: oo 
n- 


M. G. R. Vendôme, libraire, 290, 
rue Principale, Winnipeg, et chez 
M. J. B. Leclere, barbier et agent 
de journaux, St-Boniface. 


ments de l’ordre et de la confir- 
mation à de nombreux sujets. 

Le 22 juin, Sa Grandeur visi- 
tait les Sœurs appelées les Filles 


mis d'enseigner dans les deux pour l'Afrique-Sud et pour l'Australie 
gues, demande une place de maire d'école! Pou- pius de renseignements, s'adresser 
dans la province de Manitoba. S’adresser | à 


Mais les âmes au loin réclament le retour 
De leur Apôtre aimé, leur prodiguant l’a. 
[mur 


H. SWINFORD, 


à M. Isidore Doiron, Allden House, Winni- 
Ag m1 Griérsl, Winnipeg 


peg 38 


Dans le Monde Religieux 


La Révérende Soeur Auxiliaire, 
Anna est décédée samedi dernier 
à St Boniface. Ses funérailles ont 
eu lieu lundi matin. 

La Révérende Soeur Letellier, 
des Soeurs Grises, était de passa- 
ge à St Boniface la semaine der- 
nière, en route pour Montreal. 


Quatre Soeurs de la Congréga- 
tion de Notre-Dame de Lyon, fon- 
dée a Lyon en 1866 sont arrivées 
Jundi soir pour la mission de la 
(Grande Clairière. 


Le Pallium,insigne particulière 
aax archevêques, a été remis à 
Mgr. Bruchési lundi dernier, dans 


autres valeurs, sur lesquelles ils 


firent main basse. 
ils se retirèrent. 
tin, les habitants de Saint-Séve- 
rin ont opéréune battue dins un 
bois situé près du village, mais 
sans succès. La dépêche annon- 
ce aussi que nombre d'autres pa- 
roisses de la Beauce sont infes- 
tées de bandits qui appartiennent 
à la classe des tramps. 


Après quoi, 


DrummonvilleLe 26 juillet 
au presbytère de Drummonville, 
deux individusse présentèrent sur 
le soir pendant une séance don- 
née au couvent, au bénéfice du 
baZar- Il n’y avait à ce moment 
au presbytère qu'une servante, 
muette, qui ouvrit Les deux 
tramps tentent de la terrasser. 
La fille s'échappe et se sauve 
dans une salle voisine, suivie de 


Hier et ce ma- 


LE MANITOBA. 


[LA BATISSE... 


Dans laquelle 
Nous nous trouvions 


Ayant été fermée, nous sommes forcés de transporter 


notre stock. 


Pour 60 jours, nous occuperons une 


partie de l'établissement de Melle Maycock; pre- 


mière porte au nord de 


la pharmacie Inman. 


Touré Taose de 
TRE EL EG ec 44 


BLJOUTIERS, IMPORTATEURS 
33-38 


DE Joyaux, Erc., Erc. Erc. 


EN AVANT LE PROGREG 


ourquoi l'Ecremeuse “Alpha de Laval” 


Est d’un Usage aussi Universel! 


Quelques faits concernant les Ecrémeuses, pris du New Wisconsin State Experiment Station. 


Ce bulletin est l’un des plus | “mpnuns et des plus importants qui se soient jamais publiés. 
’or pour n'importe quel patron de beurrerie ou n'importe quel 


d’être connus et valant son pesant 


BULLETIN NO. s6. 


Il donne certains faits dignes 
fermier qui fa lui-même 


sou beurre. ® Ce bulletin est rempli de faits journaliers et non de théories expérimentales ou de démonstrations de choses possibles. 


Nous donnons quelques appréciations résumées uans le bulletin du “ 


rte les statistiques de 233 beurreries du Wisconsin, 
arples, 30 Danish Weston, 20 ALEX ANDRA, 12 Reid- 


(1) Ce bulletin 
Laval,” 39 


icago Produce ” du 27 mars 1897. 


i emploient 386 écremeu dont 225 “A! 
nish, 11 U.S. et 4 Dub trutes. ee 


» - "1 2 
(2) 11 donne des statistiques analytiques complètes de 52 beurreries du Wisconsin —leur construction, leur action et leurs résuliats 


les plus petits détails 


dans 
(3) Il montre qu’un grand nombre d’Ecremeuses « Alpha de Laval ” en usage écrèment "à .02 ; 
; et qu'une seule machine de toutes celles éprouvées par le Prof. Farrington Eng 4 À plus 4 ns LA nds rcerihs 


(4) Il montre que les Ecremeuses “ Reid-Danish *’ laissent en moyenne trois 


les “ Alpha de Laval.” 


fois autant de matière grasse dans le lait écrémé que 


(5) I montre que les Ecrémeuses « U, S,"” laissent en moyenne trois fois autant de matière grasse daps le lait écrémé que les 


Alpha de Laval.” 


(6) Il y que les “ Alexandra ”’ laissent en moyenne quatre fois autant de matière grasse dans le lait écrémé que les 


lacathédrale de Montréal, au mi- ses sosie LA À | DE WEnPRË -à RE . e Laval. “ Alpha 
» grandes sol ités. ‘ servante en 1 *, si avantageusement connu du | (7) Il montre que les ‘ Sharples-Imperial-Russion ” laissent i i 
liea de gra ennites passant souffle la lampe, feint de M. R. DIXO public français de toute la province, désire les « Alpha de Level? peria en moyenne cinq fois autant de matière grasse dans le lait écremé que 


Nous regrettons d'apprendre 
que le Rev. P. Lalande est tou- 
jours à l'hopital, malade des fié- 
vre typhoides, lesquelles suivent 
leur cours sans complications. 


La Révérende Mère Générale 
des Soears Grises, les RR. SS. 
Letellier, Bourassa, Boulanger, 
Valade, Grandin, at Caroll, sont 


sortir et se glisse dans la cham- 
bre à coucher du curé. Là elle 
ouvre un meuble où ce dernier 
déposait la recette du bazar, enlè- 
ve le tout et saute par une fenê 
tre en poussant des cris rauques 
qui dorinent l’alarme et mettent 
en fuite les voleurs. 


MENUS PROPOS 


informer la population de St Boniface et des paroisses environnantes qu'il vient de faire 


l’acquisition de la pharmacie de M. le Dr J. 


H, O. Lambert. Ilest maintenant à son 


NOUVEAU POSTE. 


Porte voisine du Bureau de Poste, 


Ave. Taché, St- Boniface. 


Stock complet et grandes réductions dans toutes les lignes. 


Prescriplions remplies avec soin. 
Patronage sollicité 


36-39 


R. 


DIXON. 


forment le comité exécutif avec 


(8) 11 montre que les “ Sharples-Standard-Russian ” laissent en moyenne huit fois autant de matière grasse dans le lait écrémé que 


les ‘ Alpha de Laval.” 


(9) 1 montre que tous ces soi-disant nouveaux styles d'Ecrémeuses tels que les « Reid,” les «U. 8" les « Alexandra ” et les 


les ”” ne valent pas mieux et souvent valent moins que les anciennes hi sage refoi 
ne répondent plus aux besolns actuels, - ORE--TS mel ” dote 


(10) Il montre que l’usage continu des Ecrémeuses ‘ Sharples-Russian ” et des  Jumbo ‘’ fera la ruine de n'importe quelle beur. 
No vous à 


rerie ou de n'importe quels patrons de beurrerie. 


Ou bien à ED. GUILBAULT, 


 St-Boniface, Map. 


Pour un 257, adressez. 


DE LAVAL DAIRY SUPPLY COMPANY, 
132, rue Princess, Winnipeg, Man. 


parties pour Montréal jeudi der- Une veuve jouait le désespoir MM. W. Daigneau et T. Lévè os. de. ; a 
nier. et versait des torrents de larmes. | AU. de Tabac, — Sr . 
Son laquais lui dit : —Quiconque nous enverra Provisiors. Früits, Pipes, N EE 

La retraite annuelle du clergé | —Prenez garde, madame, Dieu | cinq abonnés nouveaux avec le Cigares, etc., etc. CH 


est commencée lundi dernier, 
et est suivie par trente prêtres en- 


iron. Le R. P. Bray en est le pré- 


dicateur Cette retraite a lieu 


au collège de St-Bonifaoe. 


Les Revds P. Allard O. M.I. 
vicaire général, de Selkirk Man. 
M. Allard, curé de St Etienne de 
Beauharnoijis ; M, Desmarais, curé 


_ de St Louis de Gonzague; R E 


Dorais et M. Quevillon du Fort 


. Saskachewan sont allés rendre 


: Je 31 juillet dernier. 


visite à Mgr Grandin dimanche, 
Le Rev. 


… P. Allard et son frère, le curé de 


St-Etienne sont de retour. 


 Noucles de la Province de Quebet 


village, ainsi que Sainte-Anne de 
Stukely en communication di- 
récte avec Waterloo. 


a appelé votre mari à lui. Si 

vous résistez à sa volonté, pour 

vous punir, Dieu vous le rendra. 
veuve cessa de pleurer. 


Réunion publique. 

Un quidam s’est précipité à la 
tribune pour flétrir, une fois de 
plus, l’infâme capital. Mais, 
orateur novice intimidé par la 
foule, dès les premiers mots, il 

rd le fil de ses idées et ba- 
ouille lamentablement. 

—Citoyens, bégaye-t-il, le veau 
d'or, le veau d'or... 

Au fond de la salle, un audi- 
teur impatienté l’interrompt en 
goguenardant : 

—Eh bien ! si le veau dort, ne 
le réveillez pas ! 


qui ont donné $32,500. 


—Madame Bénard, de Henry 
ville, P. Q. est à Winnipeg en 
visite chez des parents. 


montant de souscription, aura 
droit à une abonnement gratuit 
pour lui-même. Toute personne 
qui renvoie le journal doit indi- 
quer son nom de quelque façon, 
pour nous permettre de l’enlever 
de notre liste. 


me Lee D 0 


Chronique de la Province 


(De nos correspondants particuliers) 
St-Jean -Baptste 
—Les moissons, dans tous nos 
environs, sont de belle apparen- 
ce. Sile temps continue d’être 
favorable, on va commencer à 


couper le grain la semaine pro- 


chaine. 


Ste-Agathe 


est venu rendre compte à ses 
électeurs de ce qu’il a fait pen- 
dant l’année, Tout le monde 
sait que ce Monsieur n’est pas un 
savant, mais s’il n’a pas fait éta- 


A est donné que la bâtisse centrale 
__ Sur le terrain de l'Exposition de St- 
Boniface sera vendue mardi le 23 août 
courant à 3 heures de l'après-midi, au plus 
offrant et dermer enchérisseur, La vente 
se fera sur le lieu même, 

Conditions: Argent comptant, obligation, 
de démolir la bâtisse et de déblayer com- 
plètement le terrain avant lé‘ ler novembre 
prochain ; dépot de $25.00:yar l'acquéreur 
pour garantir l'exécution de.cette obliga- 
tion. THEO, BERTRAND, 


ier. 
St-Boniface 9 août'1896. : :!:10-8-98-21. 


LIBRAIRIE 
M. E. Keroack, 


ture française et anglaise, fournitures de 
bureaux, cadres, images, objets de piété, 
livres de prières, etc., ete, le tout à très 
bas prix à cause de l'importation directe, 

Toute com e pâr ‘la malle sera 
promptement exécutée. 


Assortiment complet dans toutes les spé. 
cialités mentionnées plus hau Une visit 
suffit pour s’en convaincre 


PRIX LES PLES BAS DU MARCHE. 
On achète les produits de la campagne 
4 aux plus hauts prix. 


AVENUE TACHÉ, SAINT-BONIFACE. 
| la 28-11-94 


BANQUE IMPERIALE 
DU CANADA. 


BUREAU PRINCIPAL, TORONTO. 


CAPITAL PAYE - - - 000,000.Ou 
FONDS DE RESERVE - $1,200,000.00 


DIRECTEURS : 
H. S. Howland, Prés. T.R. Merritt, V.-Pr. 
William su | Robert Jaffray, (Ste. 
Catherines.) 
Hugh Ryan, T Sutherland Stayner, Elias 
Rogers, D. R. Wilkie gérant général. 


SuccurSALES DANS LE NORD-OUEST ET LA 


Edmonton, Alts ..…….G. R. F. Kirk- 

patrick, e 
Vancouver, C. B...A. Jukes, « 
Revelstoke, C. B. 


SUCCURSALES DANS ONTARIO : 


Les charrues COCKSEUT 
sont lès meilleures. 

Nous garantissons satisfaction pour Éhaque 

charrue. Nous sommes agents pour le célèbre 


Moulin à vent ID HAL, avec rouleau et 
aussi voitures MeoLOUGLIN. 


COCKSHUT PLOW Co. Ltd, 


154, Rue Princess, - 
4-5-98 6m 


Winnipeg. 


Machines 
A Bas Prix 


| ésnrn Lhnise | —M. Dumaine est nommé COIN DES RUES MAIN ET WATER, ns. 
agterlog Le compagnie, de | CHRONIQUE LOCALE ire de poste de coté paroias. [mu cru mn, imminente; 9 re nt] such à au, matmmiourel “2 
Y i i i i rer ja-Prairie. um W. “ le grain, à foin, Râteaux, (Muring) 
: velle ligne entre Warden et Law- —La Canada Northwest Lanp —Dimanche dernier Monsieur Gt étabii A é ” Portage-la-Prairie W. Bell he L 
‘renceville, mettant ce dernier | company a vendu 6135 acres, Lauzon, député de St-Boniface, | sscrtiment de livres da clause, de iiitére- ad se Lo à Charrues (Joha Deer). DENIS DAOUST 


Corde à lier le grain, 650 pieds par 
livre, Wagons, Bicycles (neufs et de 
seconde main). La célèbre Machine 
à laver ST-THOMAS ét plusieurs 
autres, Machines à laver perfection- 


Finere n toutes henres du 
Jour et de 1n Nuit. 


Voiture de Premiere Classe, 


i _ | , ; Remi iale , is. | Essex. Niagara Falls, Sault 8. Marie, nées, Turdeurs, Cuves ot Porte-tor- 
_ Ste Marie de la Beauce- Le —Monsicur et Madame Duflos, | lage de science, il a montré dans |saires | ps ou À ie DS E Pol Calbense. De. Times, - nie” Mot: Vu à Cf Pouên PRIX REDUITS. 
grandes fêtes ont eu lieu ici les! 4, Fannystelle, étaient à St-Bo- | son discours son int2lligence et Galt. Rat Portage. Welland. pour boulanger. Téléphone 281. 


80, 81 juillet et ler août, à l’oc- 
casion de l'inauguration du nou- 
veau collège Tous les anciens 
élèves étaient convoqués en con- 
veutum pour ces jours de réjouis- 


niface la semaine dernière. 


—M. H. IL. Richard, marchand, 
de St-Anne des Chênes, était à 
St-Boniface la semaine dernière. 


son grand sens pratique; il à 
donné à ses électeurs des conseils 
sur la politique et l’économie so- 
ciale qui seraient une source de 
prospérité s'ils étaient mis en 


LES PETITES ANNONCES 
Telles que 
MAISON À LOUER, 


Ingersoll. St. Catharines. Woodstock, 
Cor. Wellington St. & Leader 
TORONTO { vongs & Queen Sts. Lane. 
Yonge & Bloor Sts. 
DéParTEMENTS D’EparGnes—,Les dépots 
de $100 et plus sont reçus et portent inté- 
rêt 


C: MARCOUX, Agent. 


Winnipeg Commission Co. 


WINNIPEG. 


sance. —Elzéar Beaupré, en prome-| Lratique. Nous félicitons Mon- EMPLOI DEMANDÉ, Actuit de dlbephires es-Mnpintyaite. 176, RUE PRINCESS, WINMIPEG 
ei mr a So Len ins à | sieur ny de pr es __. SITUATION VACANTE, Agents en Angleterre: La Banque de Des re ie 
Côteau du Lac—Un incendie a | St-Jean-Baptiste, est revenu lIUn- | brospérité de ses électeurs. : Lloyd (limitée), rue Lombard, où l'on peut 
réduit en cendre à la station du | di dernier à St-Boniface. Camiré _— en gaie _. . É, rm dns ue eg ph _. O R TH ER N Les meilleurs soins connus 
Côteau, des manufactures et plu- —Durant le mois de juillet, la | dant que M. uzon parlait e , portes. cher D -vmins 4 _— EE 
sieurs autres bâtisses. Les pertes | compagniedu Pacifique Canadien | fut appelé à prendre la parole, PROPRIÉTÉ A VENDRE nts dans le Klond ke . PACIFIC RY. POUR LA FAIBLENE DE | VUE 
sont évaluées à 825000. Les vic- | a vendu 39400 acres deterre. Ces |ce qu'il fit de bonne grâce, il A VENDRE, Age \LCR pan 0 


times sont MM. Montpetit. Au- 


mais, Castonguay, Labrosse et 
Duckett. 


ventes ont produit $123,000. 


—Si vous voulez un habille- 
ment à bon marché, venez en 
chercher un pour $2,95 au maga- 


commença par féliciter le député 
de St-Boniface puis parla des éco- 
les. Il se prononça pour les éco- 
les catholiques, il ne pouvait 
faire autrement dans cette cir- 


Seront insérées dans Le MaxrroBa à raison 
de 25 ceuts pour 6 lignes. 


NOUVELLE MAISON DE 


Les traites peuvent être 
changées partout, et la Com- 


pagnie de la Baie d'Hudson, à|=—— 


tous ses postes des Territoires 


TABLE HORAIRE. 


LUNETTES & LORGNONS 


DE “ B. LAURANCE." 


LIGNE PRINCIPALE. 
‘ « : PENSION Drm ss 
St-Jérome—M. Camile L. de |sin du Bon Marché chez.—J. B. Il t pourtant . Nord-Ouest, les éch ———— lis sont recommandés par des témoi- 
. _. . constance. pe put po n du No ues&, 168 angera| Ar |A Winni Lan 2 gnages s récemment du défunt Cardi- 
Martigny magistrat pour les dis- L'ÉvéquE, Ave. Provencher, St- pas s'empêcher de dire un bon Pour les Jeunes Enfants pour de l’argent comptant ou pr= À etes Morris... ...| 222p/1201p | ai Taschereau, les président, vi 
tricts de Joliette, Otawa et Ter-| Boniface. mot en faveur des écoles pu- tt) 2 > és ne ré S 1e 1.000). ::: "Emerson. 2 sm sise |sident, ex-présulent et ex-vice-président 
rebonne, vient d'envoyer sa dé-| M. Isaiïe Lavoie, voyageur de | Ljiques : cette contradiction dans! Les Sœurs de la Charité de l'Hôpital Gé- ab 10-20) 7.300! Grand Forks. 7.06) 7.08p | de l'Association médicale du Canada ; le 
mission au ouvernement de | commerce pour la maison Richard q + t n un delnéral de Saint-Boniface, ayant été priées Succunsace DE WINNIPEG L15p s… RE nr 10.%p | président du Collège Médical de Québec, 
: g lai : En . [ses paroles montre son pe plusieurs fois eLen divers tempside pren- | TRAITES vendues pour tous les en- 8.10p}. . .... Minnéapolis. .... | 6.58« le doyeu de l'Université Médicale de La- 
Québec, parceqne son salaire |et Cie, de Winnipeg, est parti | sincérité. dre en pension de jeunes garçons pour les | droits du Canada, des États-Unis et d’Eu- 7.50p|........8t Paul... 7.150 val, les ident e' ex-président du 


était insuffisant. M. de Martigny 
avait été nommé au mois de no- 
vembre 1896 par le cabinet Flynn. 


mardi dernier pour Edmonton, 
N. O. Il sera absent trois ou qua- 
tre semaines. 


St-Claude 
— Les récoltes sont excellentes 


préparer à la première Communion, tout en 
fréquentant soit les Classes du Collège, 
soit celles de l’Académie Provencher tout 
en restant sous les soins des Sœurs; la 


rope. 
PS crédit emises valables dans 
toutes les parties du monde, 


Conseil Médical de ls Nouvells-Kcosse, 
etc., etc. En vente seulement par 


J. B. LÉVÊQUE, StwBosiface, 


— : : : CHEQUES VENDUS. Ces cheques : 
—Melle McCullogh, modiste |1C1. L'on espère avoir en moyen- runs per unie Rosa imer de eq sont d’une grande commodité .pour le pu-| Lundi. | Mardi. pa gps apré pre À x 
On dit qu'une société est en | bour robes, vient de s'installer | ne trente minots par âcre. L'or-| PP ee d'élèves admissibles depuis | Piic voyageur, De ne une der re - B. . Letellier, a 
voie de formation pour se joindre à | &hez Madame Jean, à St-Boni-|ge est presque us nr l’âge desix ans jusqu’à douze. les parties de l'Europe. ee nn a+ A 
iere 'ex- a iè ’on commencera à couper L aVOI-| Les conditions suivantes pouront être : 1218 |... Me... 60 2 20p à psp SAGE GE 
etre ret a pou Se ex | face, et est prète à donner entière EL D douce motises veten des besoins des libex et ee | ju 4811-94 C. 8. HOARE, _—— L18p à - — too 12 GUERISON RAPIDE 
ploitation au moyen de machines | satisfaction aux dames qui vou- | circonstances. tee Le ont. | ne ns 5 OS ÉUMES 
d mg ie vie ur par ces qd dront bien l’employer. —Des colons nous arrivent] Pension sup: mois, Si vous EE Aïtsmont nr ET DES R 
Sur la Saskatchewan, au pi A : è terres| Blanchissage $1 00. . RS 7 1120 
d'ane monts ne, à 50 Lille au| —Le nombre de nos abonnés | toujours Fr . . ns| Literie 0.60. Désirez de Bonnes Liqueurs Me fo 4 = | ” 8C 0r4 
; : .-|a : our fréquenter l’Académie Provencher | ES | tp |... mon 
RAS angmente toutes les semaines. | au milieu de nous. Nous sero Pour fréq V'A P 419 Belmont 10.550 
nord d'Edmonton. Parmi les , ux lici un centre français considéra- | $0.58 par mois. PE RES 0.17 
b oo. Nous remercions ces nouvea ce > y bon Marche 5. anna 9.54 Lo chiots emails contes 
plante gt Vrac souscripteurs de leur bienveillant | ble d'ici à quelques années si à Re ee — - mom Œ les aflections de la 


cite les noms de M M. Boyer. 
Chartier, Désautels Caouette, Ar- 
Chambault et autres. Ils enten- 
dent partir la semaine prochaine 
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pour la prochaine année acadé- 
mique. 


Saint Séverin— Dans la nuit de 
samedi à dimanche, deux ou 


encouragement, comme nous re- 
mercions les anciens de leur 
constance à recevoir le journal. 


ROYAL CROWN SOAP 


Conservez les enveloppes et 


tout marche comme aujourd’hui. 


—M. Bonin a acheté dernière- 
ment un moulin à vapeur pour 


cee. 


Si vous avez perdu 


de Manitoba 
et du Nord-Ouest. 


No. 620, RUE Marx. 


CHATTELS MORTGAGES. 
S'adresser à 
THEO., BERTRAND, 
Hôtel de Ville, St-Boniface. 


GORGE ET DES POUMONS 
25. cts la grande bouteille, 
DAVIS & LAWRENCE O0., Limited, 


Prenant eflet le 7 déc. Raccordement direct à 
Morris avec le train No. 108, allant vers l'ouest, et 


le train No, 104 allant vers l'est. 


mmmmus 0 200 « vus nat 


Aussi de la Crême aux 
Fraises et aux Bananes, 
ainsi que toutes sortes 
de fruits. Venez nous 
voir et amenez Vos amis. 


sn 


trois voleurs ont pénétré dans le|  Lrocurez-vous de beaux li- quelque chose, annon- M Es itinérante 20 25 lee mon NON, un. À 10 00 
OS | é Dumais | : Au même endroit : ….Fork River... . 
était At Sur les verventes ef-| vres et de belles images . . - |Q67 dans LE MANITOBA Abonnez-vous au journal L... Winnepegosis.….. 


$L1.00 par année Le Mania, le plus ancien jour-| W. J. BOY D, 


Nord-Nuest. Abonnement, re 
WAGHORN'S GUILDE 


Ecrivez à des homssteads gra- 
tuits dans le distniet de la rivière Swan, 
venant d'être ouverts À la culture et voisins 
du fameux riet Dauphin. : 
. B. HANNA, Surintendant, 


frayées ne purent donner l'alarme. 
Les voleurs ont enfoncé un se- 
crétaire contenant une quaran- 
taine de dollars et quelques 


The Royal Crown Soap Co. 


WINNIPEG, MAN. 
86-98 3m Er 


et vous la trouverez de 
suite. 


par année, payable d'avance, 


+: 


marne 0000000000 ARS 


COMMERCE. 


Marchésde Saint-Boniface et de Winnipeg 
corrigés le 8 Août 1898. 


Marché de la maison. 


$cts. $ cts. 
Bœuf, rôti, par Ib... 0 8 à 0 12 
Bifteck, 2 ess srvermesceve 0 10 à © 12 
Bœuf salé, 4 ms 0 08 à 0 10 
Bœuf, bouilli, ...... cesse 0 05 à 0 08 
Veau, rôti, par 1b....... ........ 0 10 à 0 12 
Veau, côtelettes, par Ib... 0 10 à 0 12? 
Porc frais, 0 Docs 0 10 à 6 12 
Porc, par 100 Ibs....…........... 7 GO à 8 00 
Mouton, rôti, par 1bs… ….… 0 10 à 0 124 
Gigot de mouton, par Ib... 0 03 à 0 05 
Côtelettes de mouton, par 1b.. 0 10 à 0 124 
Jambon, par 1b...... 0 12 à01 
Lard salé, 4... sou sorsusoce 0 10 à 0 10 
Saindoux “ veus sovuve 0 10 à O0 10 
Saucisse M un uen msrusee 0 10 à 0 10 
Saucisson de Boulogne, p. Ib 0 10 à 0 10 
Fois, par 1h... css corece 0 03 à 0 05 
Rognon, par Ib... ..…. 0 08 à 0 10 
Tête en fromage, par Ib... 0 8 à0 10 
Cœur 60 messes 0 04 à 0 05 
Langue M d'urese 0 10à0 | 
Poulets, le couple... 025 à0 40 
DiNAONS secs se mere O 12 à O 15] 
Œufs, par douz..…....... 0.15 à O0 20 
Beurre, par 1... ee serre 0 15 à 0 20 

LÊÉGUMES. 

Patates, par minot…....……. 0 40 à 0 50 
Choux, par 100... 4 50 à 5 00 
Oignons, par minot..….......… 1 00 à 1 50 


MARCHÉ DU CULTIVATEUR. 


Beurre, frais, la Ib... 0 10 à0 15 
Beurre, salé, la Ib ….. 0 8 à 0 10 
OEufs frais, la doz.….......… « 0 15 à 0 20 
Œufs en boites, la doz 0 13 à 0 14 
Patates nouvelles, 'e minot…. 0 40 à 0 50 
Navets,le minot….......…...... 0 20 à 0 36 
Carrottes, le minot.…..…... 0 40 à 0 45 
Panais, la ID... cesse « 0 02 à 0 00 
Betterave, le minot…..….....… 0 30 à O0 40 
Oignons, le minot..….…..….....… 1 25 à 1 59 
Choux, par 100... ss 4 00 à 5 00 
Oie, par Ibu ee cssse, eavcee 0 00 à 0 12 
Canards, par Ib, e 0 00 à 0 12 
Dindes, par Ib... … 0 08 à 0 12 
Poulets, par Ib... ...... se 0 08 ÿ O0 10 
Bois, épinette, la corde... 3 75 à 4 25 
“tremble, .…......… 2 50 à 3 00 
Foin, la tonne... 00 à 4 50 
Foin pressé, la tonne... #4 00à 5 00 
Paille, la tonne ....... 5 00 à 8 00 
Bœuf vif, par Hb.... 0 024 a © 0: 
Perc, abattu, par Ib... 0 à 0 07 
Cochons, vif, par Ib... 0 0434 0 
Mouton, par 1D.. css. 6 07 à 0 09 
Veau, abattu, par Ib... 0 08 à 0 09 
Veau, vif, par Ib... 0 05 à 0 06 
Blé, le minot Lecce secee 0 65 à 0 65 
Avoine, le minot. se soc 0 45 à 0 50 
Orge, le minot.... see cosrcsse 0 00 à 0 50 
POISSON. 
Poisson blanc, par Ib. 0 05 à 0 08 
Brochet Le rsrccrsse 04 à 0 05 
Morue  e svocsvecs 007 à01 
GRAINS. 
Bié dur, par minot…....…..… 0 65 à0 65 
” Avoine, par minot...…...…....…. 0 00 à 0 47 
Orge 6 ssreves vvs vec 0 00 à 0 50 
FARINE, 
Farine par 100 Ibs, Roller Process. 2 45 
« Strong Baker... 2 25 
« Manitoba Baker... 1 90 
“ Imperial Baker... 1 75 
«4 Supérieure XXXX 1 25 
« Nestor 1 00 
BOIS ET CHARBON. 
Tremble.......….. sec soccee vosves 3 25à 3 50 
Frêne, chêne et épinetterouge 4 00 à 5 00 
Charbon durs, sossosuse 8 50 à 10 00 
Charbon MO... see rss ses 4 50à 0 00 
FOIN 
Foin de prairie... 4 O0ù 5 
Foin pressé, par tonne... 4 00ù 5 


Nouvelle Vente 
De Hardes-Faites 


AU NOUVEAU MAGASIN 
‘Eastern Clothing House, 


970, rue Main, Winnipeg. 


Cette maison vendra à aussi bon marché 
que les magasias de l'Est,et promet en 
mémo temps entière satisfactton. 
économistrez certainement 20 pour cent en 
allant acheter à ce magasin, 
diens-français seront les bienvenus et peu- 
vent être certains d'être bien servis.  29-6 


J. KERR, 


SUCERSSEUR DE 


M. Hughes & Son, 


Entrepreneur de 


Pompes Funebres et Embaumeur. 
212, Rue BANNATYNE, 
Téléphone 413. 


Les ordres reçus par le télégraphe 
recevront une prompte attention, 
6,7-98 3m | 


Winnirec 


nee 


Vous 


Les Cana- 


DE PAR LE MONDE 


Le corps d'un homme pesant 
150 livres contient 11 gallons 
d'eau. 


La plus haüte chute d'eau du 
monde est la Cholock Cascade 
des Etats-Unis; elle a une hau- 
teur de 1000 pieds. 


Il a été calculé que la moyenne 
des cheveux d'une femme, mis 
bouts à bouts, est de 40 à 60 
milles de longueur. 


Sar 73,000 âmes, population 
de Jérusalem, les Juifs comptent 
pour 55,000. Il ya trente ans, 
ils n'étaient que 9,000. 


Il y a aux Etats-Unis 200, 
090 Slavons, qui presque tous 
sont catholiques. Ils possèdent 
dans le pays environ quarante 
églises desservies par une tren- 
taine de prêtres. - 

Il y avait à bord de la Bour- 

ogne, 9, 782 boîtes de conserves 
. homard, expédiées en France 
par des marchands de Halifax, et 
évaluées et assurées pour $104,- 
000, leur pleine valeur. 


Le dernier recensement de la 
Russie porte sa population à 129 
millions d'habitants, dont 94 mil- 
lions pour les provinces euro- 
rage En dix ans, la popu- 
a 


tion russe a pue de 108 mil- 
lions à 129 millions. 


Les médecins allemands, réunis 
en congrès à Wiesbaden, se sont 
prononcés contre autorisation 
d'accorder aux femmes le droit 
de faire des études médicales. 

Pas galants, les disciples d’Es- 
culape d'Allemagne. 


On signale une soixantaine de 
conversions au catholicisme, dans 
ces derniers temps, dans les di- 
verses parties de l’Union améri- 
caine, notamment daus les Etats 
de New-York, Ohio, Missouri, 
Iowa, Alabama et Texas. 


Un statisticien arrive à la con- 
clusion qu'il se consomme deux 
milliards d’allumettes par jour 
en Europe seulement. Cela re- 
présente un poidr de 200,000 kilo- 
grammes au moins. En Allema- 
gne ils’en brûle, par habitant, 
12 par jour; en Belgique, 9; en 
Angleterre, 8. et en France 6. 

La France fabrique environ 28 
milliards d’allumettes par an, sur 
uelles elle gagne plus de 20 
ions de francs. 


ü Propos d'Agriculture 


La production du lait 


| 
mi 


La vache laitière est une ma- 
chine animée dont la fonction 
est de nous fabriquer du lait, Or, 
toutes les vaches ne sèdent 
pas la même aptitude. Ilimpor- 
te donc de savoir apprécier leur 
degré de puissance transformatri- 
ce des aliments en lait. De plus, 
il est intéressant et utile de pou- 
voir présumer de la qualité du 
produit obtenu. 

Les considérations qu'ilimpor- 
te phone +5 sont de 3 sortes : 
“ La race, l’âge, l’individualité.” 


Il est à remarquer que chaque 


race, d’après l’état de sa constitu- 
tion organique, et peut-être aussi 
par suite d’un certain entraine- 


ment dû au mode d’alimentation, 


présente des aptitudes spéciales. 


C’est ainsi que les vaches de 


certaines races donnent un lait 


riche en caséine, par conséquent 
convenant surtout à la fabrica- 


|tion du fromage. 


FEUILLETON DU MANITOBA. 


LE VENDREDI 


PIERRE BERNARD 
No. 6 (Suite) 


Et, prenant lé bras du jeune 
homme, doucement, saluant et 
souriant à chacun, Mme Devil- 
lers se dirigea vers Étiennette. 

Elle la regarda avec tendresse 
et lui dit très bas : 

— Monsieur craint d'être bien 
novice, et de ne pouvoir se recon 
naître dans nos quadrilles ; te se- 
rait-il trop désagréable de danser 
avec lui. 

—0Oh ! non, mère, je veux bien. 

Et levant s:5 yeux, purs com- 
me ceux d'un enfant, elle ajouta : 

—Je ne puis vous promettre, 
Monsieur, que la dixième contre- 
danse. 
—J'attendrai, Mademoiselle, 
dit Pierre en se retirant. 

[1 revint à Raymond qui l'avait 
suivi des yeux. 

—ÆElle est charmante. On dirait 
une petite Circassiene, avec son 
nez légèrement aquilin et sa cou- 
ronne fouillue comme une four- 


rure. Je vais à mon tour récla- 
mer ses bontés. 

Raymond traversa le salon 
avec beaucoup d’aisance et s’in- 
clinant : 

—Raymond de Beaulieu, Made- 
moiselle, sollicite l'honneur de 
danser avec vous. 

—Pas avant la onzième, Mon- 
sieur. 

—Cela me semblera bien long 
Mademoiselle. 

La jeune fille sourit; par un 

este à peine sensible, elle in- 
iqua les danseuses qui entou- 
raient le salon. 


Raymond s’adressa immédiate- 


ment à quelques-unes et figura 
bientôt dans les valses et les 
polkas. ; 


Pierre examinait les danseurs 
g" s'agitaient méthodiquement 
evant lui. Les femmes jui sem- 
blaient gracieuses, les hommes 
mo RÉ et respectueux. Une 
sorte de bonhomie dans l'attitude 
et la conversation, donnaient 
tout au moins l’apparence d’une 
agréable simplicité. 


Pierre changea deux ou trois 
fois de place, et parvint à la 
porte du‘petit salon où le bruit 
de l'or, à peine étouffé par les 
tapis des tables de jeu, commen- 
çait à se faire entendre. 


Les races de Bretagne, de Jer- 
sey, de Normandie, conviennnent 
suitout pour l'industrie beurrie- 
re 


Nous trouvons dans les races 
du Nord de la France, les vaches 
donnant beaucoup de lait, pas 
très butyreux, et convenant pour 
être vendu en nature ou pour 
l'engraissement des veaux. 
L'âge est un important facteur, 
t tous les observateurs savent 
us c'est à partir de son deuxiè- 
me vélage jusqu'au sixième, que 
la vache donne son maximum de 
production. 
Enfin, il y a lieu de tenir 


grand compte de l'individualité, | pe 


car, dans toutes les races, il y a 
des vaches, excellentes, bonnes, 
médiocres ou mauvaises. Il im- 
porte donc de choisir les premiè- 
res et d'éviter les autres. , 

Une bonne laitière sera bien 
de son sexe, c’est-à-dire qu'une 
vache bien féminine aura le visa- 
ge fin et long, le crâne étroit, le 
col mince, l'œil doux, les cornes 
minces et lisses, peu ou point de 
fanon. Le ventre sera développé, 
les hanches écartées, ce qui don- 
nera la largeur au bassin, entrai- 
nant ainsi l'ampleur du périnée 
et du pis. 

La si on la pince. sera 
souple et bien détachée des tis- 
sus qu’elle recouvre. 

Tout particulièrement, on por- 
tera son attention sur la peau 
qui recouvre le pis, le périnée et 
le plat des cuisses ; c’est surtout 
là qu’elle devra se trouver douce, 
souple, et que les poils seront 
également fins et soyeux. 

Relativement à l’écusson, s’il 
n'y a pas lieu de se préoccuper 
positivement de sa forme, ainsi 
qu'on le faisait jadis ce serait un 
tort de ne pas tenir compte de sa 
régularité, de son étendue, de la 
finesse de ses poils. 

La mamelle est en quelque sor- 
te une énorme glande dont la sé- 
crétion est le lait, donc son déve- 
loppement et la régularité de sa 
forme seront des indices dont on 
tiendra compte. Les trayons non 
soudés entre eux, parallèles et 
d’égale dimension, ajouteront à 
la beauté du pis. 

Les veines mammaires qui, de 
chaque côté en dessous du ven- 
tre, serpentent et s’enfoncent en- 
suite par les “ fontaines du lait,” 
sont volumineuses, contournées. 

Enfin, chez les “ beurrières” la 
peau qui tapisse l’intérieur des 
oreilles, le pourtour des yeux et 
des organes sexuels, présente un 
aspect Jaunâtre—couleur indien- 
ne—. Ils’y trouve parfois aussi 
un furfur épidermique, sorte de 
pellicules appelées vulgairement: 


Une bonne laitière est généra- 
lement plutôt maigre que grasse 
et quelque peu ensellée. Ces 
défectuosités apparentes sont peu 
importantes si l’animal présente 
d'autre part tous les signes d’une 
bonne santé. 

11 ne suffit pas d’être en pos- 
session d’une machine à lait suf- 
fisamment parfaite; l'alimenta- 
tion de celle-ci est de la plus haute 
importance sur la production en 
quantité et qualité. Et c’est sou- 
vent pour avoir méconnu ou 
avoir négligé les règles de l'hygi- 
ène et de l'alimentation ration- 
nelle, que les laitières sont usées 
son ra et qu'elles sont 

a proie de la tuberculose. 

Enfin, l'opération mécanique 
de la traite n'est pas non plus 
sans exercer une grand influence 
sur le rendement en lait. Il est, 
en ce sens, des règles à observer 
et un mode de faire que nous 
rappellerons brièvement : 

1. Traire rapidement, la len- 
teur fait perdre une partie de la 
crème du lait. ; 


dernière goutte, le lait de la fin 
étant le meilleur ; 


Le vieil oncle, dans un angle, 
lisait un journal. 
—Si vous voulez jouer ou dan- 


ser ne regardez pas du côté du|tez-moi. Allez vous réjouir. 
bonhomme, mon cher;il vous |devez aimer à danser. 


mettra le grappin sur l'épaule et 
bien habile qui s’en peut dégager. 


J'irai dans un moment lui causer | viendre. N'avez-vous donc invité 
un peu... par intérêt, bien enten- | personne ? 


du. 


Ces mots glissés à l’oreille de 
Pierre révélaient la présence du 


premier clerc de l'étude, de ce|}, 


beau garçon qui lui déplaisait. 

—Je vais faire danser Mlle É- 
tiennette, ajouta le premier clerc : 
et Je reviens: 

—Madame a-t-elle plusieurs en- 
fants ? demanda Pierre. 

—Non, elle n'a qu'une fille, 
mon cher garçon, et l'étude pour 
dot. Cela vous importe peu, fit- 
il avec une sorte de fatuité com- 
patissante. Je ne dois pas crain- 
dre un rival en votre sage per- 
son£e. 

—Mon but et mes rêves sont 
plus loin et moins haut, dit avec 
une douceur mélancolique le jeu- 
ne homme. 


—Et bien, souhaitez-moi bon-| s'organiser des valses, des mazur-|frant son bras, madame y 
ne chance, je ne demande pas|kas et, fort troublé, se demandait | mère a bien voulu vous infor-|ché qui lui semblait aussi juste 


2 Traire à fond, jusqu'à la 


LE MANITOBA. 


3. Traire aux mêmes heures 
tous les jours ; 

4. Traïre en croix, c’est-à-dire 
un trayon d'avant à droite, avec 
un trayon d’arrière à gauche, et 
vice versa ; le lait sort ainsi plus 
abondant qu’en trayant parallè- 
lement : 

5. Traire avec les cinq doigts 
et non pas avec l'index et le 
pouce, défaut trop commun des 
vachers ; 

6. Rejeter toutes les machines 
à traire. 

7. Pour traire les vaches jeu- 
nes et rétives, leur tenir levé un 
pied dedevant ; ne jamais les frap- 


PACIFIQUE 
CANADIEN 


VOYAGES 


+ L'EST 
PAR | 


Les Sieamers laissent Fort Willem : 


Le Manitoba, chaque - Mardi 
L'Alberta, ” -" Vendredi 
L'Athabaska,  “ - Dimanche 


Ces steamers sont mis en communica- 
tion avec les trains de Winuipeg, le lundi, 
le jeudi et le samedi, à 16.30 heures. 


Billets Tres Reduits 


KLONDYKE 


Skagway on Wrangle, Glenora 
et le lac Teslin. 


LES STEAMERS DU C. P. R. 


TARTAR ET ATHENIAN 


LAISSERONT 


VANCOUVER 


ET VICTORIA 
Chaque Jeudi. 


T ; 

8. Avoir toujours les mains 
propres, ainsi que le pis de la va- 
che et les ustensiles de laiterie ; 

9. Pendant la traite, éviter tout 
ce qui pourrait distraire ou agi- 
ter les vaches, les maintenir dans 
la plus grande tranquillité. 

C’est en observant toutes ces 
prescriptions, que l’on obtiendra 
le maximun du lait, quantité et 
et richesse en crême. 


EXTREMES DOULEURS 


Endurées par ceux qui souffrent de 
sciatique—Une des victimes dit 
comment on obtient du soulage- 
ment. 


De toutes les maladies qui affli- 
gent l'humanité, il n’en est peut- 
ête pas qui causent des douleurs 
plus atroces que la Sciatique. 
Fréquemment, la victime est 
réduite à l'impuissance, le moin- 
dre mouvement la fait terrible- 
ment souffrir. 

L’exposé suivant de John Hayes, 
de Due Amen comté d’York, N 
B., indiquera la voie du soulage- 


ment et de la guérison, à ceux 


i souffrent tte maladie 
Hay es ait. ER Raccordements faits à Wrangel 
: t plus de vingt ans, j'ai avec douze nouveaux steamers 


construits sur Ja route de la 
rivière Stickine. 


souffert de faiblesse et de dou- 
leurs dans le dos. Il j a quatre 
ans, mon mal fut rendu plus in- 
tense, par une sciatique ve se 
fixa dans la jambe droite. Ce que |à 


Pour plus d'informations, adressez vous 


5 : , ROBT. KERR 
j'ai souffert ne saurait se décrire. Giiese-de tata. 
Je m'adressai à trois médecins, | 16-1-95 jno ne Man. 


mais inutilement. J'avais re- 
noncé à tout travail et je déses- 
pérais de la vie. (Cet état de cho- 
ses dura deux années,—deux an- 
nées de misère. Dans ce temps-là 
on me conseilla de prendre les 
Pilules Roses du Dr Williams, et 
après en avoir pris six boîtes, la 
sciatique et la faiblesse des reins, 
qui avaient fait mon désespoir 
pendant s1 longtemps, avaient 


L'EAU DE FLORIDE 
Murray & 
Lanman 


EST LE PLUS DOUX, 

LB PLUS DÉLICIEUX, LE PLUS RAFRAI- 
CHISSANT ET LE PLUS PERSISTANT 
DE TOUS LES PARFUMS POUR LB 


Mouchoir, la Toilette et le Bain. 
Cuez Tous Les 


des 
et depuis ce temps-là aucun sym- 
tôme de la maladie ne s'est fait 
sentir. Dieu en soit loué et hon- 
neur aux Pilules Roses du Dr 
Williains, pour le bien qu'elles 
m'ont fait.” 

M. Hayes fait de son plein gré 
cette attestation, devant Edward 
Whosead juge de paix, et son 
témoignage est de plus confirmé 
par le Rév. J. N. Baïnes, de Stan- 
ley, N. B. 


ÎThe D. & L. 
EMULSION 
The D. & L, EMULSION 


RUE DUMOULIN. 


B. KÉROACK 


j'—-""-WNMRNN 
The D- & L- EMULSION 


Réussit à merveille de la Invite le public à se rendre compte de la 
chair et donner de grande réduction faite suc les articles de 
etS11s bouteille, | |fantaisie et de piété, ellets classiques, 


Assurez-vous | S#0cts 
pra | DAVIS S'LANRES cadres, images, tapisseries, encres fran- 
… çaises, papeterie, livres de toutes sortes, 

etc., etc. 
Les ordres par la malle recevront une 


attention spéciale. 1-7-98 


WAGHORN'S GUIDE .XPSUUNELS 50e vi 


Pierre proposa à l'oncle d’É- 
tiennette de jouer aux échecs. 


C.A.GAREAU 


ENSEIGNE DES CISEAUX D'OR, 


No. 324, RUE 


WINNSIPEG. 


LES - LACS. 


Hill 


PRINCIPALE, 


[LUE 


Du Mois d’Aout 


Nous avons fait, pour ce mois-ci, des REDUCTIONS ENCORE 


PLUS ATTRAYANTES 


que le mois précédent, et cela E. 


dans le but d’écouler, dans ce mois, des marchandises qui 


nous encombrent. 


DEPARTEMENT DES HAR- 
DES-FAITES. 


Habillement pour hommes, #2.00, 
$2.50, 82.75. 

Habillement pour hommes, #3.00, 
83.50, $3 75, $4.00. 

Habillement en Tweed, pour 
hommes, $4.00, $4.50, $5.00. 


Habillements pour hommes, 
en belle serge noire, $5.75, 
$7.00, 8800, #9.00, #10.00, 
$11.00, $#12.00, $14.00. 


Habillement pour hommes, en 
Tweed Anglais ou Ecossais, 
$5.00, $550, $6.00, 66.50, 
$6.75. 

Habillement pour hommes, très 
bon Tweed Anglais onu Ecos- 
sais, $7.00, $7.50, $8.00, 85.50, 
$9.00. 

Habillement tout fait, spécial, 
très bien fini, #$#800, $#9.00, 
$9.50, $10.00, $#11.00, #12.00, 
$13.00, $14.00, $#15.00. 


PANTALONS POUR HOMMES 

Pantalons pour hommes, $0.50, 
$0.75, $0,90, $1.00. 

Pantalons pour hommes, $1.00, 
81.25, #1.50, $1.75, 2.00. 

Pantalons pour hommes, $2.00, 
$2.25, 82.50, 82.75, 83.00. 


Pantalons pour hommes, $8.00, 
$3.25, 83.50, $3.75, $4.00, en 
montant. 


Habitlements d'enfants ainsi que 
Culottes à très bas prix. 


C. A. G 


ENSEIGNE DES CISEAUX D'OR, 


—Où donc en sommes-nous ?|que, pendant lequel mademoi- 
— La huitième va commenser, |selle avait obligeamment laissé 


WINNIFEG. 


L'énumération des prix cités plus bas 


vous fera voir quelles occasions sans précédentes vous 
sont offertes dans tous les départements. 


DEPARTEMENT DU TAIL 
LEUR. 


Habillement fait à ordre, en 
Tweed tont laine, $#12.00 #18.00 
$14.00. 

Habillement fait à ordre, en 
Tweed Anglais, on Ecossais, 
#15.00, $16.00, $17.00, #$18.00, 
en montant. 

Habillement fait à ordre, en 
Serge Noire, 915.00, #17.00, 
$18.00, #20.00, en montant. 


DEPARTEMENT DES CHA- 


PEAUX. 


Nous avons sans contredit le 
plus bel assortiment de Cha- 
peaux de la ville. Venez voir 
par vous-même. 

Pour hommes, 25e. 50e. 750. 90e. 
#$100, $125, $1.50, 61.75, en 
montant. 


DEPARTEMENT DE MER: 
CERIES. 


60c. 75e. 90e. 81.00, en mon: 
tant. 

Chemises de couleur, 85e. 40e. 
50c. 76c. 90c. 81.00, en mon- 
tant. 

Aussi un grand assortiment de 
sous - vêtements, mouchoirs, 
bas en cachemire de toutes 
couleurs. etc. 

MM. les membres du clergé trou- 
veront un assortiment complet 
de Mérinos à soutane, ainsi 
qu'une grande quantité de 
ceintures. . 


AREAU 


No. 324, Rue Principale. 


- BLOC HARGRAVE, 


6.7-98 
Étiennette reprit obli ment : 
— Vous avez vu nos belles égii- 


—Non non jeune homme, quit-| regardez un peu comment faire. | tomber deses lèvres un ou deux “A | ses ? 


—Je sais à peine. 


dre mes dispositions. 
— Regardez, le goût vous en 


Et le jeune homme disparu! 
daus la foule dont l'animation 
augmentait d'heure en heure. 

ierre regardait les danseurs 
s’entre-croisant avec grâce: mais 
qui ne lui donnaient qu’une idée 
vague de ce qu'il aurait à faire, 


—J'ai cru devoir imposer l’en- 

nui de mon inexpérience à Mlle 
Devillers. 
—Très bien C’est une jeuneñl- 
intelligente, bonne et tout à 
fait indifférente aux joies de ce 
monde... qu'elle ignore, il est 
vrai. Cependant, c’est amusant 
le monde. 

—Amusant ! reprit Pierre, ce 
qui amuse est peu de chose, 

— Allons, sage prématuré, allez 
vous assurer de la justesse de 
votre opinion. 

.—Mais je suis bien là, Mon- 
sieur, avec vous. 

—Non pas, non pas, j'aime 
mieux, pour vous, le grand salon 
où l’on danse que celui-ci où 
l'on joue beaucoup trop. 


de s’en aller. 

Tout ce mouvement lui causait 
une sorte de vertige. 
dait avec une sorte de somnolence 
triste, lorsque Raymond, l’effleu- 


pidement. 


— À vous, après cette valse. 
Pierre prit courage, et chercha 


parler de son pays, de sa famille 


ns. | hardir. 
Pierre rentra dans le salon, vit 


ous | Pardon, je dirige un cotillon à | vous, | 
à la fin de la soirée ; je veux pren- | ainsi la conversation: 


et le désir, beaucoup plus précis, |} 
Il regar- obligatoires : 


rant avec sa danseuse, lui dit ra-|le souvenir de mon cher pays 


des yeux la blanche toilette de|l’attentive danseuse. | 
Mile Étiennette à laquelle sa! Un repos momentané permit de 
mère avait recommandé, de faire | nouvelles questions. 


pauvre jeune homme, pour l’en- de temps à l'étude de mon père ? 


Monsieur,” elle reprit 

—Vous n'êtes pas de Paris, 
Monsieur ! 

—Non,Mademoiselle. 

—De la campagne ou d’une 
grande ville ?. 

—D'un gros bourg de Vendée. 

—Ah!... c'est un pays extré- 
mement intéressant, la Vendée ! 
J'ai lu des mémoires qui me sem- 
laient émouvants. 


Puis, après quelques évolutions 


— Vous aimez Paris, Monsieur ? 
—Pas encore, Mademoiselle, 


voile à mes yeux les beautés de 


cette grande cité. 
—À vous, Monsieur indiqua 


— Vous êtes attaché depuis peu 


—Depuis deux ans, Mademoi- 


—Mademoiselle, dit-il en of-|selle, répondit le jeùne homme, 
otre | en souriant de l'expression d’atta- 


mieux que vos rêves se réalisent. | si l’heure de la dixième contre-|mer de ma complète ignorance ? | qu’aristocratique, et lui rappelait 


—Merci, dit Pierre, en passant | danse n'allait pas bientôt sonner. 


dans le petit salon où le vieillard 


l’accueillit avec bienveillance. | près de lui. 


Raymond passa rapidement | muse. a 
Après un aller et chorégrap 


—Oui Monsieur, mais cela m'a-|le rêve de M de Beaulieu qui 


voulait être attaché d’ambassade. 
Après quelques interruptions, | 


—QOui Mademoiselle, à part la 
valeur artistique de ces pieux 
monuments, c'est là que se re- 
trouve le charme, le souvenir 
de la maison paternelle et des 
sentiments intimes. 

Etiennette pencha la tête en un 
signe de naïve et gracieuse ap- 
probation. 

— Vous avez visité le Louvre, 
Monsieur ? 

—Oui, Mademoiselle, et j'ai 
été très heureux d'y retrouver 
les chefs-d'œuvre dont je con- 


La couleur des grands maîtres est 
si harmonieuse,si puissante,qu'on 
se sent pénétré de la persuasion 
que ce titre de grand maître, ac- 
cordé à quelques peintres n'est, 
certes, pas usurpé. Cette persua- 
sion s'empare de nous, orsque 
nous contemplons les magnificen- 
ces de la création, les œuvres de 
l'incomparable artiste, que tout 
enfant nous avons appris à con- 
naître sous le nom du Verbe Di- 
vin. Mais seulement au-delà de 
ce monde nous aurons la complè- 
te seu ass et le profond seu- 
timent de sa provideutielle et 
souveraine toute-puissance. 


(À suivre) 


naissais le trait ot la gravure. © 
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